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. PUBLIÉ DNs Las tNTaÉÊTs DU

0OMMERCE ET DE L'INDUSTRIE

LE JEUDI DE CHAQUE SEMAINE.

Le Négociant Canadien est le seul journal de
ce genre publié en langue française.

Il contiendra les informations coinmerciaries
les plus complétes. La, revue sera sous la
direction spéciale de M. L. E. Morin, courtier.
Son expLrience et les relations qu'il doit à sa
position sont de sûrs garants que cette partie
du journal ne laissera rien à désirer.

Une recuise libérale est accordée aux annon-
ceurs à long.terne.

Les abonnements et los annonces sont reçus
au bureau du jourual, Na. 10 rue St. Nicolas.

Abonnement - . - $2 par an,
Annonces - 10 cts. la ligne par insertion,

L. E MORIIN & C.
Editeurs-proptiétaires.

JONCTION DU CHEMIN Dý FB1Pu
DES

COMTES DU SUD-EST.
1871-Table des Heures No. 2.

Le et après le 6 NOVEMBRE 1871, les TRAINS
partiront comme suit:

ALLANT AU NORD. Dis Malo. eot.

31S. A. M.
Richford, Vt..........Dép. .... 6.10 6.10
Abercoron...................2 6.20 6.25
SuttonFiat..., ........ 1 6.40 6.55
Einerson's................. 11 6.50 7.15
WestBrome............... 15 7.05 7.35
Sweotsburgh.................... 18 7.20 7.50
Cowanvtille.. ............. 201 7.30 8.10
East-Farnham ............. 24 7.40 8.30
Briliam.......... ... 26 7.50 8.40
Farnidon..... .............. 2 7.55 ....
Weat-Farnham,.............33 8.10 9.10
St. Jean..................... 8.485 .
àdontréal.............Arr. . 9.50

AU SUD. DisNo. 2 N.
ALLANT AU SUD. Dis l Fret.

Montréal.................Dép .... 3.00
St. Jean................. ..... .... 4.30
West Farnham.................. . 5.15 10.10
Farnden.......................4 5.30
Brigham................... 7 5.35 11.00
EustFarnham................. 09 5.45 11.20
Cowansville........, .... 13 5.55 11.45
Sweetsburgh...............1 6.05 11.55

r. M.
West Brome....... ............. 18 6.20 12.10
Emerson's......... ............ 22J 6.35 12.30
Sutton Flat. ................... 25J 6.45 12.50
Aberurn..................... 31 6.55 1.20
Riabfurd, Vt.......--......Arr. 33J 7.05 1.30

Les passagers du Train No. 1 ommuniquant à St.
Jean avec les Trains pour New-York, Boston, Rou-
se's Point, &c.

On ns change pas de Char do ou pour Montréal.
Des relais attendent aux Stations à l'arrivés des

Trains de Montréal pour toutes places des Cantons
de l'Est.

pJusqu'à nouvel ordre, les Traine de Frot air-
culeront seulement les Mercredi et Samedi.

.Les Passagers ont droit de circulation sur les
Trai de Fret.
TLaes pas er des Trains venan' du Nord

on drit de airculation sur ls Trains allant au Sud.
A. B. FOSTER,

Gérant.
Waterloo, p-Q., 2 novembre, 1872.

LIGNE ALLAN
Sous contrat avec le Gouverne.

ment Canadien pourlo transport
des MALLE.q du CANADA et
des ETATS-UNIS.

1871-72-Alrranigements d'Ete.
Lus Lignes de cotte Compagni e scomposent des

vanîours suiwants de premièro classa h laim pouvoir,
construits h La Clyde, an fer à double engin.

Vaisseaux. Ton. Cominandants.
POLYNESIAN......... 4100 [En construction.]
CIRCASSIAN ...... ... 3400 [En construction ]
MANITOBAN ......... 4100 [En construction.]
SARMATIAN......... 3600 Capt.-J. Wylio.
SCANDINAVIAN.;... 3000 Capt. Ballantyne.
PRUSSIAN......... 1000 Lt. Duitton, R.N.R.
AUSTRIAN............. 2700 Capt. Brown.
NESTOIIAN........... 2700 Capt. A. Aird.
MORAVIAN.... 2850 Capt, Graham,
PERU VIAN. 2600 Lt. Smith, R.N.R.
GEIMANY.............. 3250 Capt. Trocks.
CASPIAN................ 3200 Capt. Ritelilo.
HIBERNIAN........... 1434 Capt. R. S. Watts.
NOVA SCOTIAN.... 2300 Capt. Richardson.
NORTII AMERICAN 1784 Capt. Miller.
CORINTIIIAN......... 2400 Capt. Jas. Scott.
OTTAWA.......... 1831 Lt. Archer, R.N.R.
ST. DAVID............. 1650 Capt. E. Scott.
ST. ANDREW.......... 1432 Capt. H. Wylie.
ST. PATRICK ......... 1207 Capt. Stephon.
NORWAY ...... ........ 1100 Capt. C. N. Mylins.
SWEDEN............ 1150 Capt. Mackenzie.

Lus STEAMERS de la LIGNE DE LIVIERPOOL
[faisant voile de Liverpool chaque JEITDI et do
QUEBEC chaque SAMEDI, arrétant i Loch Foylo
pour recevoir à bord et mettre à terre los Malls et
les Passagers pour l'Irlande et l'Ecoasel doivent étro
envoyés de Québec:
Sarmatian.................................... 20juill. 1872
Moravian .... ........................ 27 " a,
Scaidiniaion ......... . .............. 3 août "
Ilicerioi ,. . .10 l
Pru enian ................................ 17 " "
Autria ........................... 1 " "
Sarmation ..... ........ ....... 31 " "l

Prix du Passage de QUEBEC:-
Cabine...............................$70 à $80
Entrepont...........................$25

Les STEAMERS.de la LIGNE do GLASGOW
faisant voile de Ginsgnw tous les mardis, et de Qud-
bau tous les jeudis, doivent étre envoyés de Québe:
St. Daviid - - - - - - Il ou vers le 10 Juin
Corinthian - - - - - -- " " 20 "

Uin Chirurgien expérimenté est h bord de chaquo
vaisseau. Los cabinas ne sont pa retenues à muins
d'Ctre paiyées d'aivance.

Pol r frat ou autres dtails, s'adresser -
A Portland, h J. L. lPAacxs ou à Huon & ANDREw

ALiAS: à Québac. à ALLAS. RAF & Ce. au lavro. à
JOnN M. CunR. 21 Quai d'Orldans; àNaris, a Gus-
Tvv BOssAsNO. 25 liai Voltaire; a Anvers. a AUo.
Scimira & Co.; a Rtotterd am. o G. P. IrrTAs,& t
Zoo; a Hambou rg, à W. GinsuN & ; h B a
h CAaLrT & MALc. LU. h Londres. a MOTocEt.1E
& GREENHoRNE. 17 Graccchirch Street, a Gliegoa, a
JAsS et ALEx. ALLAN 70. Great Clydo Street; a
Liverpool, a ALLANs B.os. James Street, ou a

R. & A. ALLAN.
Coin des Rues Youvillo et Commune.

W. & F P. iU iF & C IE.
100, RUE DES SRURS GRISES,

Iiportateutrs de Fer en Saumon, Fr en Barres,
plaques de Boitilloire, Fer galvanie6, Pla-
ques du Canada, Plaques d'Etain,

TUBES POUR BOUILLOIRES, TUBES A GAZ,
Etain en Lingot. Rivets. Marbre Veiné
Cuivre on Lingot. Fil do For, Ciment Romain
Cuivre en Feuilles, Fil d'Acier, Do de Portland
I utimoine, Vitras. Do dis Canada,

Zinc en Fouilla, Peinture. Tuile £>avr '
Zi"o en Lingots Terre à brique, Vasas do Jardin,
Plomb on Saumon, Fue COvera, Dessus Chsmn.,
Rouge de Plomb, Briques afour- Fontaines,

naise.
Blancs de Plomb. TUYAUX de DRAINAGE,
Tuiles A Paver Enca a iq"e Patonté. &".

M-nufacturiers de SOFAS, CHAISES, et RES-
SORTS pour Lits. 'Un stock eensidérable toujours en
mains.

COMPAGNIE DU
CHEMIN DE FER LE GRAND TRONC

DU CANADA.

1871-ARBANGEM1ENT8 D'HIVER.-1872

Chars Palais (Pillman) et magnifggues
Chars ordinaires et neufs à tous les
Trains de Jour, Chars Palais Dor-
toirs, c toua les Trains de .Muit, sur
toute la lign.e.

Trains partiront maintonant de MONTREAL12 - comme nuit:
ALLANT A L'OUEST.

Malle Quotidienno pour Prescott, Ogdens-
burgh Ottawa, rockville. Kingston,

Bllevia, Toronto. Gueli>h, London,
Brantford, Godorich, Bunalo, Détroit,
Chicago et. tous les pointe de l'ouestà.. 8.00 A. M.

Expiross de Nuit do. do 9.00 P. M.
Train de la Mallo de Nuit pour Toronto,

et les stations intermédiaires........ 0.00 P. M.
Train local pour les passagers pour Vau-

drouil. ....... -................. .00 P. M.
Trains laissant Montréal pour Lachino à

7.00 A. M.. 0. 00 A. M.- midi, 3. 00 P.
M., 5.00 P. M. et 6.0 P. M.

Trains laissant Lachino pourMontréal. à
8.00 A. M.,10.00 A. M.. 1.10 P. M., 3.30
P. M.. 5.30 Pl. M., et 7.00 P. M.

Lm Train de 3.00 P.M. va à la frontière.
ALLANT AU SUD ET A L'EST.

Train pour Boston et New-York via Ron-
,'s Point, et las steamers du La

Champlain........... .......... 6.00 A. M.
xpress pour Boston vià Vermout Con-

ta h...................... 9.00 A. M.
Express pour New Yurk et * àot * ii

Vermont contral à..................... 3.45 P. M.
Trains de la Malle pour St. Jean et

Rouse's Point, en connection avec les
trains du Stnnstead. Shefforl & Cham-
bly et en Jonction avec les Chemins de
For des Cantons du Sud-Est. et avec
les stea.nors du Lac Champlain........ 3.15 P. M.

Train de Pasongers du Jour pour .sland
Pond et les stations iniormé,aiairo.... 7.00 A. M.

Ex,.rces du Jour pour Québoe, RiviOre du
Loup et Caeouna-........-.............8.30 A. M.

Train de la Maille Pour St.,Ily,-ointhe,
Richizonl. Slierbrnnle. Island Pond,
Gorham, Portland. Boston h.. ....... 1.45 P. M.

Express de Nuit pour Québec, Rivièro du
Luup. Cacntina. Island Pond. Gorhain,
Po.tland, Boston et los Provinces d'on
B '.'.'.'.-----..........................1030P.M.

Le Chemin do Fer Intercolonial étant maintenant
ouvert jusqu'à Cacouns, les trains se rendront à estte
station et communiquoront avec les omnibus pour lesHot'.ls.

Comine l'exactitude do l'a.rivée des trains dnond
des communications avec les autres lignes, îa Oom-
pagnie ne sera pas responsable des Trains qui n'ar-
riveront pas aux Stations ou ne les quitteront pas
aux heures nomméae.

Le magnifique vapeur neuf IFALMOULTH,"
communiquera nvoc l Chomin de For le Grand
Tronc, laissera Portland pour Halifax, N. E., tous
les Vendredim après-midi. Ce vapeur offre tout le
comfortable possible aux passagera et pour le trans-
port du fret.

Ls. vapeurs do li Compagnie Interoloniale com-
muniqueront aussi avec la Grand Tron, laissant
Portland tous les LundisotJeudis à6.00heures p.m.,
pour St. Juan, N.B., etc., aoe.

BAGAGE ÉTIQUÉTÉ.
Les billets sont fournis aux principales stations do

la compagnie.
Pour plus amples informations et l'houre du départ

et de l'arrivés de Lous les Tramins aux stations inter-
médirnires et au torminus dl' chemin. s'adrsaonr au
Bureau oi l'on vend des billets. à la Station Bona-
venture ou au Bureau No. 3à, Grande Rue St. Jac-

ques . Cu J. BRYDGES,
Montréal. 27.Juin 1872. Directeur-Gérant,
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Distillateurs. . •

DISTILLERIE DE PRESCOTT, ONT.

AVIS AUX MARCHANDS DE SPIRITUEUX.
L ES Pouesigné. ont le plaisir d'annoncer au Com-

merce qu is ont complètement renouvelé leurs
appareils de distillation et ont introduit les amélio-
rations les plus récentes pour la reotification des
esprits de grain, et u'ils eont maintenant prdts à
exécuter les comman ces qui seront adreeées soit à
eux directement ou à leure agonis à Montréal. pour
Alcool à 65 degré, sprit-de- Vin à 50 degrés, Whisky
de Seigle ou de Mol et Toddy Whieky.

J. P. WISER à Cip.
Représentés à Montréal par

MORIN & CIE.,
Coin des Iues St. Paul et St. Nicholas.

No. 10, Rue St. Nioholas.

AVIS.

A I S est par le présent donné que la MarqueAvde Commerce c-dessus consistant des mots
GOODERIIAM & WORTS, TORON TU. avos DEUX
ETOILES et les lettres G. & W le tout tnsrit dans
DEUX CERCLES OVALES a été adoptée par ladite
Sociétéde GOODERIM& %VORTS,etaétédûment
enrégistrée conformément à l'Acte sur les Marques
de Commerce de 1868, dans le but de distinguer
certains spiritueux et Boissons de Malt manufacturés
par eux dans la dite Ville de Toronto à savoir :
ALCOHOL. WHISKEY do SEIGLE, WHISKEY
de MALT, TODDY WIIISKEY, et toutes autres
Boissons spiritueuses vendues par eux à Toronto,
Montréal, et ailleurs dans la Puissance du Canada.

La dite Marque de Commerce est brùlée sur chaque
Quart ou Tonne contenant les dits Spiritueux, en la
forme et manière démontrée par le dessein ci-haut.

GOODERHAM & WORTS,
A. & A. B. O1IARLEBOIS,

Agents.
Montréal, Octobre, 1871.

SPIRITUEUX, BIERES ET PORTER.

L ES soussignés informentleurs amis qu'ils viennent
do faire de nombreuses et in portantes au.éliora-

tions et altérations à leur Appareil do Distillerie, qui
est maintenant en pleine opération« et qui leur er-
mettra, à l'avenir, de fournir toute quantité, sott on
douane, soit droit payé de leurs célèbres Spiritueux.

consistant en
WHISKY DE MALT

OLD RYE WHISKY
ESPRIT-DE-VINS 60 O.P.

ALCOOL 6r O.P.

u'lils garantissent être distillés des maltes et grains
o la meilleure qualité.
Ils attirent aussi l'attention sur la qualité supé-

rieure de leur célèbres Bières INDIA PALE et
autres et sur leur PURTER, de cette saison, dint l'on
peut se procurer n'importe quello quantité en fûts ou

bouteilles.
WM. DOW & CIE.

P. S.-Le plus haut prix du marché est tou'ours
payé pour 1 Orge, le Seigle, l'Avoine et le Hou lon.

Marchands de Vins.

P. POULIN & CIE.,

ISTILLATEURS et FABRICANTS de COR-
DIAUX. GENIEVRE Old Tom). VINS DE

GINGEMBRE, SIROPS DE FRU ITS DE CHOIX,
ABSINHES, EAUX-DE-VIE WHISKIES. &o.,
MAR!HAINS A COMMISSIÔNet Importateurs
de VINS, SPIRITUEUX et CIQAltES.

Bureau et Entrepôt: 313 RUE ST. P AUL,
MONTREAL.

Hotels.

HOTEL RIVARD,
No. 64 RUE ST. GANRIEL, MONTN*AL.

DES VOITURES transporterontles gours des
bateaux et de. chemins de fer à l'Hdtl.

Table de mieux servies.

Marchands de 7 abac, &c.

A. DUBORD & CIE.
MPORTATEURS DE CIGARES ET MANU-
FACTURIERS DE TABAC,

En Gros et en Détail

2 & ::) RUE ST. PAuL, MoNTaiAL.

N. B.-Nous attirons l'attention spéciale du com-
merce sur notre tabac en poudre si avantageusement
connu dans les Provinces du Canada.

HENRY & CIE.,

MANUFACTURIERS DE TABACS,
271 R UE ST. PA UL,

MONTRÉAL, P.Q.

Marchands de Poissons,

JAMES C. GORDON,
ARCHAND EN GROS DE POISSON DE

lu A TOUTES SORTES,
Frais. Salé, Fumé, Séché. Salé vert, en Saumure, et
de CONSERVES ALIMENTAIRES, d'HUILES de
MORUE et do LOUP MARIN, des célèbres HUI-
TRES de MALPEQUE.

FINNAN BADDIES toujours en mains.
Enutrepot des Péeeerie 3Moise-31 St. Nicholas,

MoNTaiL.

Marchands de Vaisselle.

J. L. CASSIDY & OIE.
MPORTATEURS DE

PORCELAINES,
VERRERIES ET VAISSELLE.

339 & 341 Rue St. Paul,
BATISSE DES SUas, MoNTERARt.

LIVR ES.
Chemins (les) de Fer français par V. Bois,

in-1 r . .......................... 300.
Cheini' e (les) de Fer par A. Guillemin, ili. de

3 vignettes in-12 br....... ... ...... .... 55c.
Clef (la) de la Science ou les phénomènes de

tous les jours expliqués ar le Dr Biewer,
revu et corrigé par l'abbé oigno,in-12 br.. BSU.

Cours d' con o,.e ind ustr elle recuellir et pu-
blié pr E. Thévenin, 7 vois in-l2 br..2.10c.

Entroeos ulaires, publiés par E. Thévenin,
8 vols in. br..............................2.40c.

Economie (Ili politique ramenée aux rincipes
du Christianisme, par le Dr . Olivier
ur-18 hr ............... ......... .. 15c.

Guerre (lia) de SottMois, résumé des faits mili-
taires et des documents officiels relatifs à la
guerre de 1871-7, par M. T. de Saint-Ger-
m ain, in-12 br.............................. 65c.

Mémorial du Siége de Paris, par J. d'Arsac,
in-12 br .................................... 1.00c,

Mes Impressions et Confidences d'aumonier
dos prisonniers en Allemagne et en Suisse,
par e R. P. Dufor, in-12 hr ................ 50c.

Premières Notions d'Economie politi.que sociale
ou industrielle, par Joseph Garnier, in-12br 60c.

Traité élémentairo d'Economie politique, par
le Dr IL. Olivier, in-12 br................. 63e.

Traité de l'Or, monogrophie, histoire naturelle,
exploitation, statistique, son rôle en écono-
mie olitique et ses divers emploi., par M.
Lan rin, in-12 br.......................... 40c.

En vents à la librairie
J. B. ROLLAND & FILS,

12 et 14 Rue St. Vincent.

CHARLES PAYETTE,
IBRAIRE-RELIEUR,

250--R U E ST. P A UL--250
Vis-à-vis la Rue St. Vincent,

MONTatIt.

D. P. BEATTIE,

NEGOCIANT ET COMMISSIoNNAIRE,
MAaCHAND EN aGEOs DE

THÉ, SJROJP ET MELASSE,
Seul Agent pour la Puissance du Canada de

Messrs. OPFLET, RAMP &FoEEEsTE, OPORTO.a CHAMP, SUTER & 0rE., CADIZ.
" FoREESTER & Cix., BORDEAUX.

Agent pour la Tannerie de New Glasgow JoRN HÂLE
FILS, Manufacturiers de CUIR A SEMESLLE.

17 Rus St. Sacrment,
MONTREAL, P.Q.

AUX MARCHANDS.
L E soussigné se chargera de la vente et de l'achat

de touts espèces de grains et de sol à commission,
moennant 2 par 100.

mises faites sans retard dans tous les oa.
P. RIVARD

ýNo. 64 Rue St. Gabriel,'Montréal.

PRINTEMPS 1872
MARCHAND'SfS S CHES EN GROS,

u N assortiment complet de Marchandises de non-
veautés, de goût et d'étape, comprenant

Le célèbre alpaca noir

"Beaver Brand,"
Soies noires

et étoffes A robes en grance variété, chez

OGILVY & CIE..
JEONTREAL.

CHARLES AIUAN R & FILS,
[ÉTABLIS EN 1842,J

CONFISEURS EN GROS
FABRICANTS DE

Gateaux raffinés à la vapeur, Gum Drops, GA-
teaux à la créme, Fruits cristallisés, Four-

nitures de Pharmaciens en maga-
sin et faites à ordre.

AUSSI,
Gateaux ornés pour les Mariages, Fleurs Magnifi-

ques, Boites de Manufacture Anglaise,
Allemande et Française, Papier

garni de frange et do Mottos,
Cornets d'abondance.

397 et 301, Rue Notre-Dame.

M.ARMALADE.
Caisses de Marmalades de Dundee, de Keller, on

pots de 1 lh.
Marmalade do Dundee de Keller en pots de 14lbs.

AUSSI
Marmalade do Chas. Alexander & Fils, [fabri-

quée en Mars] on pote de i lb.
Marmalado de Chas. Alexander & Fils, en pots de

10 Ibo.
EN GROS OU EN DETAIL.

CHAS. ALEXANDER & FILS,
RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Dissolution de Societe.
La société qui existait ci-devant entre les soussi-gnés comme Marchands-Epiciers, sous la raison

sociale de SENECAL, CAoiEux & JOLY. a été dissoute
de consentement mutuel du 1er Janvier dernier.

M. L. H. SENECAL rerte en possession du stocket des livres. Il est seul chargé du réglement desaffaires de la dite société.
L. If. SENECAL,
PIERRE JOLY.

A. V I S.
En référence à l'annonce ci-dessus, je soussigné

profite de cette occasion pour ofirir à mes amis et aupublie mas sincères remerciements pour l'encourage-
ment qui m'a été accordé jusqu'à cejour, etje les In-forme que je continuerai le môme commerce que ci-devant dans les magasins Jo. 264 rue t. Paul et Nos.
209 et 211 rue des oemmissaires sous les noms et rai-
son de PIERRE JOLY 4- 0E., ou j'ural conti-
nuellement en main un assortimentehoisi d'épiceries,vins, liqueurs, tabac, cigares, farine et provisions,que je vendrai au plus bs prix du marché.

PIERRE JOLYCl-devant de la m eoqn Séndoal, Cadieux & jol.

Acte concernant la Faille 1809
CANADA, Dans la

PoovINCE DE QUJnEC, COUR BUPERIEURE,
District de Montréal. 3 Dans l'affaire du

EDWARD COOTE, faisant affaires sous la raison
sociale de E. Conte & Compagnie, de Montréal,
Epicier,

FAILLI.
Lundi, le neuvième jour de Septembre mil huit

cent soixante et douze, le soussigné demandera à la
dito Cour sa décharge en vertu du dit acte.

EDWARD COOTE,
Par DEVLIN & POWERS,

Ses Procureurs ad litem.
Montréal, 7 Août 1872.
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lUUaU Do PosTE, Montréal, 21 Septembre .371.

Distribuées. MALLES. livées.

A.M.P.M. ONTARIO. A.M.IP.M.
7.00 5.00
7.00 5.0
6.00 .....

7.45 7.00

...... 7.00
...... 2.00

6.00 12.45
. 2.30

...... 2.30

0.00 ......

.1.30

1.30

1030..
6.00 2.100
6.00 2.00

.2.00
10.00 2.00
600 1.30
7.001......
7.00 3.00
8.30 5.00

INDES OCCIDENTALES.

Lettres, etc., payés d'avance nd N.--
York, sont exrédiées chaque jour
à New-York d'où partent les au-
malles:I

Pour Havane et Indes Occidentales. 2.30
viii Havane, tues les Jeudis P. M.

Pour St. Thoms, les Indes Occiden-
tales et Brésil, le 23ème jour del
chaque mecs. J

GRANDE BRETAGNE.

Parla ligne Canadienne. ... Vendredi... 7.00
Par laligneW. & G. Vid

lew-York .. .......... Lundi..... .... .2.30

(a) Les sacs de la malle par les chars sont ouverts
de 7.39 à5.40 P..

(b) do. ouverts jusqu' à 1.35 .

Les lettres enrégistréos doivent être déposées 15
minutes avant la fermeture des malles.

Les bottes à lettres dans les rues sont visitées à
10.00 A.M., 1.00, 6.00 et 9.00 p.se.

Le Dimanche à 9.00 r.x.

P. L. TOUSSIGNANT,

SYNDIC OFFICIEL,

ARTHABASKAVILLE,

Sollicite respectueusement de MM. les marchand-,
les affaires qu'ils peuvent avoir dans le district
d'Arthabaska sous l'Acte de Faillite de 1869.

Ateliers de Ferblanterie et Plombiers.

T. ST.. GEORGE
No. 98 Grande .Rue St. Laurent, No. 98

ENSEIGNE DE LA. GROSSE CAFETIERE ROUGE.

---

M. T. ST. GEORGE, tout en remerciant ses pratiques et le public en général de l'encouragement

libéral qu'on lui a donné, les avertit qu'il a agrandi son Magasin, et qu'il continuera comme par le
passé à prendre tout ordre, soit pour posage de tuyaux à gaz, a l'eau, de gazelliers, de lustres, de
couvertures on forblane, on tôle galvanisée, ardoise, etc., soit pour réparations aux ateliers ou à e-
uicile. Le tout sera exécuté par des ouvriers sûrs et de première classe.

Le magasin de ferblanterie, ferronnerie et articles en plomb de M. T. ST. GEORGE contient un

assortiment très-varie et très-complet d'articles garantis et à bon marché. Le public est certain

d'êtro servi avec fidélité, promptitude et politesse.
On y trouve également des réfrigérateurs ou glacières de famille améliorée et de tous les prix.

Tous ceux qui en ont acheté en sont pleinement satisfaits.
Ouvrages entrepris à la Campagne, pour églises, presbytères, couvents et demeures particulières.

Fournaises à air chaud posées sous le meilleur systeme connu.
A l'ancienno place, No. 98 Rue St. Laurent, Enseigne de la GROSSE CAFETIERE ROUGE.

Ottawa,p.chemin de fer(e)
Province d'Ontario. a)
Rivière Ottawa par route.

QUEBEC.

Québec, Trois-Rivières et
Sorol, par valeur.......

Québc, p. chemin do for.
ownshipsC F T.Riv. air-
thabankaet Riv.du Lou

St. Réi et Hemmingfurd
StHyacintheetSherbrooke
DoSt. Joan et Rouse's Pt.
Shefford et la jonction du

chemin de fer Vt........

MALLES LOCALES.

Beauharnois (route).
Chambi (aussi 6 A. M.) et

St. C saire.
Contrecmur, Varennos et

Vrchères.............
CéteSt. PauletTanneries

Ouest......
Hunthiegd'on.......
Lachine...................
St. Lambert.........
Laprairie...... .....
Longueil............
N.Giasgow& St. Récollet.
Terrebonne & St. Vincent.
Pointe St. Charles........
St. Laurent, St. Eustache,

Ste. Scholastique , et
Bolle-Rivière.....

St. Jérôme. Ste. Rose el
Ste. Thérèse............

St. Jean & Station, St.
Armand ..........

Trois-Rivières parla Rive
N ord ...................

PROV.MARITIMEc.

N.-Brunswick etIslo P.E.
ilalifar, 1.-E...........

Les malles pour T.-Nouve
sont envoyées tous les
jours à Ialifax, et de là
la transmiseion se fera
tous les vendredis alter-
natifs àpartir du 2Juin.

ETATS-UNIS.

Boston et les Etats de la
Nouv.-Angltorro, ex-
eopté le Mains...

New-York et les Etats du
Sud....... .......

Island Pond, Portland et
le Maine...........

Etatsde l'Ouest etdu Pa-
cifique et Manitoba....

L'Anti.Dyspeptique et Restaurateur du Sang
Guérit radicalement la Dyspepsie, Faiblesse

d'Estomac, Migraine, Névralgie, Portes Blanches,
Dyssenterio Chronique, Stomachique puissant
pour opérer et terminer la convalescence après
toute espèce de maladies débilitantes.

Prix - - - $1.00 la Bouteille
prCertificats donnés par des personnes digne a

de foi, Prêtres, Médecins, &c., &c.
S'adresser au

Dr. J. A. CREVIER,
44, Rue Bonsecours.

Carde-Magasins.

ÀTELIERS DE

FRIiGAN[RiE ET PLMB[RIE
iVcT. 118

GRANDE RUE ST, LAURENT

FERBLANTERIE ET PLOMBERIE

Lampes et Huile de Charbon

Le soussigné, tout en remerciant ses nombreuses
pratiques, pour l'encouragement libéral qu'il a reçu
depuis quelques années, a le plaisir de leur annoncer
qu'il continue comme par le passé à prendro tout
ouvrage concernant le Plmbage, Couverture en Fer-
blanc, en Tôle galvanisée et autres Ouvrages, etc.

M. Drapeau se charge aussi de toutes commandes
de la campagne qu'il s'empressera d'exéceter.

Il aura constamment en mains un Assortiment

complot et varié do

Ferblanteries, Ferronneries, Lampes et Huile
de Charbon.

Toutes commandes seront exécutées à très bas prix

et sous le plus court délai au

NO. LIS GRANDE RUE ST, LAURENT
F. DRAPEAU.

Montréal, 1er Juillet.

CARRATRACA.
L ES CÉLÈBRES EAUX MINÉRALES CARRA-
L TRACA ne peuvent être surpasdes comme

laxatif agréable et rafraîchissant.

Un ou deux verres de CARRATRACA, pris cha-
que matin avant le déjoûner ou à jeûn. durant la
saison do- chaleurs, donneront de la fraîcheur à la
,anté et à la constitution.

LES EAUX MINÉRALES DE CARATRACA,
sont sans rivales comme remède effectif dans les cas
de Constipation Habituelle, Dérangements d'Esto-
mac et Intestins, Imfiamm. tions Chroniques des
Reins, Gravelle, Goutte, Rhumatismes (surtout chro-
niques). Scrofules. Maladies de la Pesu de toutes sor-
tes, Dyspepsie. Maux de Coeur, Acidités; comme
purgatif .près les excès, il ne peut être éale.

LES EAUX MTNÉRALES DE CARRATRACA
fraîches des sources de Plantagenet, Ont., sont en
vente dans les Hôtels, chez les Pharmaciens, et au-
tres, dans toute la Puissance, et peuvent être obte-
nues en quarto et en barils des Propriétaires Soussi-
gnés,

WINNING, HILL & WARE,
No. 389, Rue St. Paul,

27 Juin 1872. Montréal.

EMMAGASINAGE EN ENTREPOT OU
FRANC DE DROITS.

FRED. CASTLE,
65,'R UE DE-.LA COMMUNE,

Vis-à-vis le Bassin du Canal,
MOmTE*AL.

THOMAS, THIBAUDEAU & CIE.
MPORTATEURS DO MARCHANDISES SECHES

En Gros Seemdenet, No. 330, Rue St. Paul.
THoiiis. THaiAUDEAU & CIE. Montréal,
Ttiauniu DEAUToseÂ &Cr. Québec, MONTREAL.
Tmomas & TaB1snVDAu, Manchester.

S. GELINAS,
I MPORTATEUR,

No. 256 RUE ST. PAUL,
Troisième porte de

M. AMABLE PREVOST,
MO N TREAL.

FRANCRUR & GIROUX,
IMPORTATEUBS ]J

NOUVE AUTÉES FRANÇAISES,
ANGLAISES

AMER1CAYNES.
7 & 9, RUE ST. LAURENT,

MONTssaÀ1,

AVIS DU GOUVERNEMENT.

DÉrAaTEMENT DEs DoUA55n1,
OrÂwA, 17 juillet, 1872.

E SCOMPTE autorisé sur les envois américains
jusqu'à nouvel ordre: 13 par cenL

R. S. M. BOUCHhTTE,
Commissaire des Douanes.

...... -: 7.:00
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REVUE COMMERCIALE,

Pour la semaine finissant le 4 Septembre 1872.

Les nouvelles les plus contradictoires nous
arrivent sur l'état des récoltes en Europe, et
particulièrement en France. Nous avons publié
à différentes reprises des nouvelles qui repré-
sentaient la récolte comme au-dessous de la
moyenne. Aujourd'hui, on trouve tout le con-
traire, et on nous annonce une année d'abon-
dance extraordinaire. Si l'abondance est réelle,
pourquoi les hausses sur lo marché anglais que
le télégraphe nous signale de temps à autre I
Donnons pour ce qu'ils valent les reniseigne.
mients suivants sous le titre de

La récolte dc· 1872 cn Franîce.-Les nou-
velles de l'abondance extraordinaire de la
récolte se confirment de plus en plus. Nous
avons causé ce matin avec un vieux cultivateur
qui nous a affirmé que, de nèiioire d'homme,
on n'avait vu à la fois les chaimps plus lournis,
et les épis plus beaux et plus nourris. Il
estime, d'après sa longue expérience, à en-
viron vingt-quatre millions d'hectolitres l'excé-
dant de la recolte sur la consomimation de la
France. en froient seul, sans compter les
seigles, l'orge, l'avoiie, le sarrasin, etc.

En calculant sur un prix de vente minimum
de 30 fr, par hectolitre, c'est une valeur de 720
millions que nous avons à exporter, même on
en retranchant la réserve, que comîîpensera la
vente des autres céréales, également en excès,

Un fait qui caractérise la richesse de la mois-
son, c'est la difficulté de la taire, dont se préoc-
cupent tous les cultivateurs- On craint le
manquer de bras. Aussi a-t on demandé à tous
les constrneteurs des machines à moissonner.

C'est qu'il faut couper le blé quand il est
mûr!

Que serait-ce, si les ensemencements de l'au-
née dernière ne se fussent pas ressentis do nos
désastres, insuffisance de culture, pénurie de
semence, etc.? Si avec les ressources de cette
an6e ou pouvait es4pérer le mîême1 Concours de
la nature pour l'année prochaine, c'est à deux
milliards qu'il faudrait évaluer l'excédant le la
Production sur la consommation- (XIXc
Sièclc.)

-'anée 1872 fera époque en France dans
les fastes des années d'abondance. Nous
sommes à môme, dit la Liberté de donner des
chiffres approximatifs que nous garantissons .i
l'abri de toute exagération. La récolte en blé
de l'année 1872 est évaluée cin ce moment en
France, à 35,00,000 hectolitres, représontant
i milliard 500 millions. Elle est do un tiers
supérieure à la mnoynne des dix années précé-
doutes, qui ne dépassaitlpas241 millions d'hecto-
litres. Jusqu'ici, notre récolte ne nous suffisait
pas, et nous étions obligés chaque année d'avoir
recours à l'importation étrangère.

Nous tirions nos blés de la mer Noire, et
comme nous avons peu 0u point <le couîînîerce
avec ces contrées, force nous était dle payer en
or une somme représentant annuellement de
450 h 500 millions de frimes. Cette année 'nous
nous suffirons et au delà. C'est donc 500 mil-
lions de numéraire qui ne sortiront pas de
France. et Dieu sait si nous en avons besoin!
Ces 500 millions sont, le plus, un bénéfice tout
à fait inespéré. Les chiffres que nous donnons
ne visent absolument que la récolte ci blé ; on
pent jnger des mutres par celle-lh.

En Canada, les travaux de la récolte ont été
quelque peu retardés par des orages, mais on
est suffisamment avancé pour ne pas s'alarmer.

Dans la Province de Québec, la récolte de
grains grossiers sera considérable. Dans la
Province d'Ontario, on rapporte que le blé d'hi-
uer a beaucoup souffert du froid, niais la récolte
de blé de printemps promet de rendre abon-
damment.

Les élections parlementaires étant mnintenaut
terminées, nous espérous que l'excitation qui a
atteint Bon diapason va maintenant se calmer,
et que le peuple va retomber dans ses habitu-
des ordinaires. Nous nous réjouissons de voir
le temps des élections terminé, parce que, il

faut en convenir, les affaires étaient devenues
difficiles depuis quelque temps.

Les journaux de Québec nous annoncent que
la Compagnie du Chemin de Fer de Gosford a
vendu dernièrement par enclère une quantité
de bois de corde, et que le commissaire priseur
en a r,etiré une partie pour insuffisance de prix,
les enchères iienaçant de tomber au-dessous de
$5.50 par corde. Pour les consommateurs de
la ville de Québec, nous croyons que le prix
est haut, si nous prenons en considération les
cours qui prévalaient avant l'établissemnent de
ce chemin de fer. On nie dit pas la longueur
du bois, détail important à connaître. Néan-
moins, quelqu'6levé que paraisse le prix au
consommateur Québecquois, les consommateurs
de Montréal seraient heureux d'avoir à leur
porte un chemin de fer qui leur fournit du bois
de chauffage fi $5.50. Mais Montréal, dont on
se Plait à vanter le progrès, est très en arrière
sous le rapport des chemins de fer. On parle
beaucoup, miais on agit pen. On commence por
discuter les chemins de fer de colonisation pour
tomber dans celui du Pacifique. On oublie l'ax-
iôme, qui trop embrasse mal étreint, on n'a ni
l'un ni l'autre, et en l'absence du chemin de fer
<le colonisation, on paie le bois de $10 à $16 la
corde, comme nous l'avons vu l'hiver dernier,
quand nos plus heureux compatriotes de Qué
bec peuvent l'avoir à leur porte pour $5.50.

Le correspondant du Daily Kcires de St. Jean,
Terreneuve, annonce à ce journal que des ar-
rangements ont été conclus entre le gouverne-
ment de cette Ile et la Compagnie Océanique de
Navigation à vapeur pour l'établissement d'une
ligne de vapeurs mensuelle, qui fera escale à St.
Jean une fois par mois pendant huit mois de
l'année, aller et retour, pour une somme de
£600 sterling pour le voyage complet, soit
£4.800 sterling par année.

Sir Hugh Allanl était en route pour complé-
ter les détails des arrangements. Les ports
d'arrivée et de départ de ce côté de l'Atlanti-
que seront probablement St. Jean et Montréal
-Portland devant être substitué à Montréal
pendant les mois d'hiver, et de l'autre côté de
l'Atlantique, Liverpool et Glasgow. On pense
que des avantages considérables résulteront de
cet arrangement pour Terreneuve, en facilitant
l'expédition de marchandises soit du Canada,
soit de l'Angleterre. Les étrangers visiteront
aussi en plus grand nombre cette Ile que la dif-
ficulté de communication existante jusqu'à ce
jour retenait, et on s'attend ï voir affiier les
capitaux qui favoriseront le développement de
plusieurs industries négligées jusqu'à présent.
On s'attend à voir aussi un courant considéra.
ble d'affaires s'établir entre cette Ile et le Cana-
da, qui pourra y expédier les produits de son
industrie.

Le mme correspondant donne aussi des
nouvelles des pêcheries. Dans les environs de
St. Jean, le résultat de la pêche avait été assez
favorable depuis quelques jours, et on consta.
tait une amélioration notable sur ceux du com-
mencement de la saison. Il n'en était pas de
môme dans les ports au nord de cette ville.
Là, on se plaignait beaucoup du mauvais résul-
tat de la pèche. On avait reçu des nouvelles
favorables des pèches du Sud et de l'Ouest,
néanmoins on craignait à avoir à constater une
forte diminution comparativement à l'année
dernière. Les nouvelles du Labrador sont loin
d'être satisfaisantes. Les grosses mers avaient
empêché l'usage des seines, et les pêcheurs
avaient dirigé leur course plus au nord, dans
l'espérance de pouvoir y rencontrer le poisson.

On attend des nouvelles de ces pêcheries avec
beaucoup d'anxiété. Si elles sont défavorables,
l'hiver sera dur pour un grand nombre de fa-
milles dont le bien-atre dépend du succès ou
de l'insuccès de la poche.

On avait dles nouvelles favorables des locali-
tés suivantes: Cap Harrison, Hâvre Emilie,
Havro au Cheval, Indian Harbour, Cap Char-
les, L'Ance-é.Loup et Blaue Sablonm

Nous sommes heureux de constater le pro.
grès d'une nouvelle industrie qui a éprouvé un
léger échec l'année dernière. Voici ce que nous
lisons dans le National du 30 dernier :

"Rivière Ouelle, 27.-L'établissement de la
Rivière Ouelle pour la préparation des sardines,
fonctionne parfaitement à l'heure qu'il est. Les
commandes que ses propriétaires ont déjà re-
çues de Québec et de Montréal, sont telles
qu'ils ne pourront vraisemblablement pas y
satisfaire avant la fin de l'automne. La qualité
des sardines lréparées en cet endroit ne le cède
eni rien aux meilleures qui nous viennent de
France."

NOUVEAUTk:s (Dry Goods).-Cette branche
d'afaire a été très calme la semaine dernière,
les élections ayant retenu chez eux nombre
d'acheteurs qui, depuis un jour on deux, arri-
vent en plus grand nombre pour faire leurs
achats d'automne. Nous n'avons aucun chan-
gement important à signaler dans les cours
des lainages ou des cotonnades.

CrAussufas.-La semaine qui vient de s'é.
couler n'a fourni aucun changement, soit dans
le mouvement des affaires que nous avons
déjà signalé, soit dans le cours de la marchan-
dise.

Cula.-La stagnation que nous avons déjà
signalée se continue toujours, et les concessions
qu'ont fait quelques détenteurs n'ont pas ou
l'effet d'activer la demande.

FOURRUREs.-e haut prix des fourrures a
l'effet d'en retarder la vente, et le commerce
attend avec beaucoup d'anxiété le résultat des
ventes à Londres, qui auront lieu dans le cours
du mois. L'on croit que la grande quantité
qui sera offerte, tendra à faire baisser les cours
actuels. Les cotes suivantes sont nomnuales :

Castor par lb.................$ 1 75 h , 2 00
Ours noir, chaque............. 10 00.. 12 00
Pécheur ..................... 7 00.. 8 00
Renard argenté .............. 25 00.. 50 00

Do croisé................. 2 00.. 5 01
Do rouge................ 1 50.. 1 60

Loup cervier................. 1 75.. 2 00
Martre foncée................ 5 0... 10 00

Do pile.................. 2 00.. 2 50
Vison foncé,.................. 4 50.. 5 50

Do pile................... 2 00.. 3 00
Loutre ...................... 10 00.. 12 00
Rat musqué d'automne........ 14.. 18

Do d'hiver .......... 20.. 25
Do de printemps,.... 25
Do jeune ........... 5.. o

Chat sauîvnge................ 60.. 80
Béte puante................... 25.. 50

Bois ns SERvicE.-La demande est devenue
très calme depuis quelques jours. Nous n'a.
vous aucun changement à signaler dans les
cours, et les détenteurs n'ont offert jusqu'à
présent aucune concession sur les cours ani-
vants:
Royer noir par 1000 pieds..$ . $80 00
Merisier...... do . 20 00 .. 25 00
Pin Ire qualité do .. 22 00 .. 25 00
Bois blanc.... do .. .. 15 00
Epinette...... dn .. 12 00 .. 12 50
Pruche ......... do . .. 10 0U
Madriers de 3 pouces (rebuts) 24 00 .. 32 00

Do do bois clair .. 45 00
Bardeaux sciés Ire qualité... .. 3 50

Do fondus ............. .. 3 20
Lattes ................... .. 1 50
Voliges selon grosseur par

100 pieces .............. 800 .. 13 00
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BorS DE CHAUFYFGE.-Nous signalons une
demande plus active pour ce combustible qui a
subi une hausse de 50c par corde.

Bois long. Bois court.
Erall ......... $8 50 à $8.75 $7.25 à $7.50
Merisier ........ 7.50 à 7.75 6.75 à 7 75
Hêtre .......... 7.00 à 7.25 650 à 6.65
Bois mêlé........ 7.00 à 7.25 650 à 7.00
Épinette........ 6.00 à 6.50 5.75 à 6.00

CIIARDoN.- Demande active sans change-
nient de prix.

FAINEs.- Notre marché à la farine a été
très actif pendant la huitaine qui vient de s'é-
couler. Le télégraphe transatlantique nous a
signalé une hausse regulière depuis huit jours
sur lu marché de Liverpool, et nous avons sur
notre place une avance correspondante sur les
farines de .toutes sortes, mais plus accentuée
sur les meilleures qualités. On cite plusieurs
ventes importantes pour exportation, et le imar-
ché local est très actif. Pour cotes à la clôture
voir tableau de prix courants.

BLf-.-Les nouvelles d'une température défa-
vorable pour les récoltes cn Angleterre expli-
quent la hausse sur le blé que nous envoie le
marché de Liverpool. Le marché de Chicago
se relève graduellement du coup que lui a porté
la spéculation échevelée Lyon, qui a si mal
tourné pour un grand nombre de ceux qui y
étaient engagés. Les fermiers de la Province
d'Ontario qui sont encore occupés à leurs tra-
vaux n'envoie que peu de leur grain sur le mar-
ché, néanmoins, on doit s'attendre à voir les
fortes opérations commencer sous peu. Ou si-
gnale la vente de No. 2 Chicago à $135. clôtu-
rant ferme à $1.40.

ORGE.-NOus n'avons encore rien à signaler
dans ce grain. On dit la récolte très inférieure
dans la Province d'Ontario.

AVOINE.-Il St venu quelques charges d'a.
voine de la nouvelle récolte sur le marché,
mais pas en quantité suffisante pour établir le
prix du marché, Le peu qui a paru a été acheté
pour la consommation. Il reste encore beau-
coup d'avoine vieille. La demande est très
calme et pour la consommation seulement. Ou
la cote de 32e à 35o au détail.

Pois.-Nous n'avons connaissance d'aucune
transaction. On cota de 831e à 85e par minet.

GRAINE DE LIN.-Cette graine commence t

paraître en petite quantité sur notre marché.
Il n'y a pas encore de prix régulier. Nous
croyons que le marché va ouvrir à $1.30 par 60
lbs. On dit la récolte considérable dans la
Province d'Ontario, et on a déjà conclu de forts
contrats pour le livrable sur septembre et octo-
bre.

GRAINE DI MIL. - Quelque demande pour
cette graine qui manque. Quelques mints de
vieille ont trouvé preneurs à $3.00 par 45 Ibs.

LARD EN BARIL.-Bonne demande régulière
pour la consommation. On cote mess très far-
me à $17.00. Les autres qualités manquent.

JAmBoN.-Manque.

SAINDOUX.-Ferme et en demande à 11c par
livre.

BEURRE.-On cite quelques ventes de choix
pour la consommation à des prix exceptionnels.
Pour l'exportation, les affaires sont très calmes.
La température en Angleterre a été très favo-
rable pour la production du beurre, et les con-
sommateurs sont devenus très difficiles sur la
qualité. Nous avons tout lieu de croire que
le prix du beurre sera bas cet automne. Le
stock dans le Haut Canada est très considéra-
ble et les détenteurs l'offrent facilement à 121e

par lb., pour qualité ordinaire. La spéculation
n'ose pas y toucher tant les rapports d'Europe
offrent peu d'encouragement. Les qualités de
choix sont de défaite plus facile, mais les lots
qui changent de main sont tenus dans l'espé-
rance d'un changement favorable. On cote cette
qualité 16e par lb. Somme tout, le mouve-
ment des affaires dans ce comestible est le plus
lent que nous ayons vu depuis des années.

FROMAoE.-La hausse sur le fromage de qua-
lité désirable pour exportation a quelque peu
arrêté l'activité que nous avons signalée dans
nos précédentes revues. Les fortes recettes
sur le marché anglais ont aussi en l'effet de
restreindre la demande et de faire totòber les
prix sur ce marché. L'exportation se continue
toujours sur une forte échelle, mais principale-
ment pour le compte des fabricants du Haut-
Canada qui préfèrent exporter pour leur compte
cette année, que de vendre dans le marché lo-
cal. La demande pour la consommation locale
est régulière, On cote de lie à 12e par lb.

DaoGUEs ET PRonUITs CHIMIQUEs. - Nous
n'avons rien de nouveau à signaler dans les
drogues et les produite chimiques dont les
cours restent sans changement.

ÉPIcEs.-Le calme signalé dans nos précé-
dentes revues se continue.

FRuiTs.-La demande pour les fruits vieux
est nulle. Le commerce de détail écoule trau-
quillement le peu de stock qu'il a en main, et
n'emplettera que de fruits nouveaux qui arrive-
rout vers la fin du mois.

Nous empruntons à un de nos échanges les
renseignements suivants:

La nouvelle récolte de raisin de Corinthe a
été placée sur le marché aux cours suivants:
raisin provincial 17s. 6d. par 112 lbs. franco à
bord ; 18s. 6d. pour Cephalonie et 209. pour
Patras.

Les chargements de fruits nouveaux ont fait
voile pour l'Angleterre le 12 AoÙt. On ne s'at-
tend pas à ce que les cours tombent au-dessous
de 15s. à 16s.

Les apparences de la récolte de raisin de Ma-
laga sont plus favorables que jamais. Les rai-
sins.et les citrons promettent d'être en grande
abondance. Messrs. Adolpho Pries & Cie, s'at-
tendent à pouvoir acheter les raisins sur couche
à $1.00 par boite, et le raisin sans grappe (loose
muscatel) à $1.25, quoique les détenteurs en
demandent davantage.

Le beau temps a favorisé la récolte do raisin
de Valence et on est porté Ù croire que le inar-
clé ouvrira à 22s. 6d. par 112 lb. pour qualité
ordinaire, et les amandes de Barcelone à 37s.
par 112 lIbs. On a conclu des transactions en
noisettes à 27s. 6d. par sac de 128 Ibs. livrables
sur Octobre franco à bord à Tarragone. Les
pruneaux de Bordeaux promettent bien, et on
parle de 14s. à 15s. par- 112'lbs. franco à bord,
mais il est encore trop tôt pour donner ces
cotes comme certaines.

Le Dcodar devait dtre à Malaga pour pron-
dre un chargement de fruits pour Montréal.

IuILEs.-Le marché n'offre aucun change-
ment. L'huile de morue a été moins active
pendant la semaine, mais les détenteurs refu-
sent de faire des nouvelles concessions pour
activer la vente.

HUILE DE PiTROLE.--fÇJ demande augmente.
La modicité du stock en disponible donne beau-
coup de fermeté au marché, et comme l'article
est contrôlé par l'association des rafineurs, nous
ne voyons pas que les cours actuels puissent
baisser particulièrement en vue de la demande

qui s'accentue tons les jours. On cote qualité
ordinaire, 32ie en forte quantité; 35e par
gallon pour petits lots.

MELAss.-La demande s'accentue pour les
qualitiés moyennes qui font défaut. Les qua-
lités inférieures n'offrent aucun changement.

PoissoN.-Affaires calmes depuis huit jours.
On cote la morue sèche, $4 25e ; le saumon,
$15 50e à $15 75c; le maquereau, $6 25 à
$6 50c. Il n'y a pas encore de hareng nouveau
sur le marché.

SEL-Ferme. On cote le gros de Liverpool,
85 cà 90c par sac; le fin, 80oc à 90; le factory
filled, do. $1 45a à $1 65a selon les marques.

SUCRE.-Demaude regulière sans change-
ment. Le commerce de demi-gros emplette
régulièrement. La spéculation a déserté le
marché. Pour cotes à clôture voir liste de prix
courants.

SPIRITUEUx-QuOlques placements de Spiri-
tueux domestiques à 50e par gallon pour es-
prit de 50 degrés, soit $1 441e acquitté, et
30e pour whisky de Seigle en douane, soit 77ýe
acquitté. Les spiritueux importés sont né-
gligés.

Ta£L,-Très. calme, sans changement de prix.

MARCIÉ DE BOIS D'ALBANY,
Pour la semaine finissant le 27 Août 1872.
Dans notre rapport du 25 juillet dernier, nous

signalions une baisse de un contin sur la pruche
et l'épinette. Pendant la semaine qui vient de
s'écouler les prix sont remontés au cours d'a.
vant la baisse, excepté cependant le prix de la
planche d'épinette de lé de pouce qui, pour le
présent reste le même. Cela est attribué à la
concurrence faite par la planche d'épinette ma-
nufacturée à Potsdam et ailleurs. Les manu-
facturiers ont eu conséquence jugé opportun de
ne pas élever les prix pour le présent. Les
prix do la pruche restent sans changement.
La quantité qui sera manufacturée pendant le
reste de la saison sera plus grande qu'elle a été
jusqu'à ce jour en planches d'épinette, et de
beaucoup moindre en planches de pruche. Ce
fait explique la présente variation dans les prix
sur notre place. La demande pour l'approvi-
sionnement des clos de détail est très active.
Il s'est fait de fortes transactions pendant la
semaine pour toute sorte de bois. Les ache-
tours jusqu'à présent ont été do forts commer-
çants qui ont pris leurs précautions, persuadés
qu'ils sont que les prix ne peuvent pas tomber
plus bas, et que selon toutes les apparences ils
seront plus élevés en raison de l'augmentation
suivie dans le taux du fret de canal et des lacs.
D'après le Real Estato Record, il faudrait attri-
buer le peu d'affaires transigées cette semaine
à la chaleur intense de ces jours derniers, la-.
quelle cause une certaine prostration dans les
affaires.

Il y a ou augniention très marquée dans les
prix sur tous les marchés importants, excepté
celui d'Albany, qui est maintenant comme
presque toujours le marché où l'on peut ache-
ter le plus avantagement. Sur la place de
Williamsport une augmentation de $4 à $5 par
mille pieds a eu lieu depuis les grèves. A Sa-
ginaw, les prix sont de beaucoup plus élevés,
et le marché est très ferme. A Chicago, les
prix ont augmenté de $2 par mille pieds pour
le bois de qualité supérieure.

Les acheteurs de New York, après avoir par-
couru le Canada, le Michigan et autres lieux
reviennent à Albany pour faire leurs achats,
voyant qu'ils ne peuvent faire mieux ailleurs.



6 LE NÉGOCIANT CANADIEN.

A mesure que nous allons avancer dans la
saison, la situation du marché sera tendue, par
le fait qu'une grande quantité de bois ne peut
plus arriver ici, en raison du prix élevé de
transport. Une autre cause à assigner, est que
la plus grande partie des grands commerçants
ont pris autant d'ordres qu'ils pourront remplir
cette saison.

Les arrivages à Chicago, pour cette saison
jusqu'à ce jour sont de 684,100,000 pieds contre
597,614,oOO pieds pour le même espace de
temps en 1871, les expéditions, 239,000,000
pieds contre 369,850,000 un 1871.

Les arrivages à Albany par les canaux Erie
et Champlain, pour la troisième semaine d'Août,
ont été comme suit:

Planches. Bardeaux. Douelles.
1872. 18,166,600 166 193,400
1871. 16,231.300 1,059 1,340,400
Des planches et voliges reçues, 12.138,900

pieds sont venus par le canal Erie, et 6,027,700
par celui de Champlain.

Les arrivages à Albany par les canaux Erie
Champlain depuis l'ouverture de la navigation
au 23 août ont été comme suit:

Planches Bardeaux. Douelles.
1872. 195.069.800 6,001 4,859,800
1871. 226,077,700 20,088 6,628,500
Le fret de canal de Buffâlo à Albany est de

$6.00 à $6.25 pour le pin, et $7.50 pour lu noyer,
etc., d'Oswégo à Albany 84.00 par mille pieds.

Les cotes des clos sont comme suit :
Pin clair par 1000 pieds......$ 58 00 à 60 00
do quatrième do ...... 53 00- 55 00
do choisi do ...... 48 00- 50 00
do bon pour bottes par M.... 28 00- 30 03
do commun do do .... 24 00- 27 00
do lambrissage do.... 53 00- 55 00
do Madriers, 10 pes. chaque.. 42- 46
do do do rebuts, do .. 30- 32
do Planches, 10 pcs. do .. 28- 32
do do do rebuts, do .24- 25
do do 16 pieds, par M. 30 00- 32 00
do do 12 pcs. 16 pieds, do. 32 00- 33 00
do do 12 pes. 13 do do. 3q 00- 31 00
do do 1 pes. (siding) do. 35 00- 37 00
do do Il pcs. choisi do. 45 00- 48 00
do do 1 pcs. commun do. 26 00- 29 00
do do 1 pc. do. 32 00- 34 00
do do 1 po. choisi do. 43 00- 46 00
do do 1 pe. commun do. 24 00- 26 00

Epinette planches............ 18- 19
do madriers 11 pCe. chaq. - 23
do do 2 " ' - 37
do colombages, 2x4 " - 15

Pruche planches " - 16
do solives 4x6 " 35- 37
do do 3x4 " - 16
do colombages 2x4 " - 13
do madriers 2 pouces " 33- 34

Noyer noir bon par M........ 75 00- 80 00
do * pouces "........ 75 00- 78 00
do ." "..... 75 00- 78 00

Sycomore 1 " "........ 33 00- 35 00
do " "...... 30 00- 32 00

Bois blanc pour chaises par M. 65 00- 70 00
do 1 pouce et épais " 38 00- 42 00
do j " ' 30 00-- 35 00

Frêne bon " 38 00- 42 00
do seconde qualité " 25 00- 30 00

Chêne bon " 38 00- 42 00
do seconde qualité " 25 00- 30 00

Cerisier bon " 60 00- 70 00
do commun " 25 00- 30 00

Merisier par M............... 25 00- 30 o0
H5tre "............... 22 00-25 00
Tileul "............... 22 00- 30 00
Noyertendre"............... 40 00- 45 00
Erable " ..... 25 00- 30 00
Maronnier '' ............... - 40 00
Bardeaux de pin blanchi par M. 8 00- 8 25

do do 2e qualité " 6 00- 7 00
do do extra sciés " - 6 25
do do clair et sciés " 4 50- 5 00

Bardeaux de pin 3e qualité " 2 50-- 3 00
do cèdre " - 5 50
do do mêlé " 4 00- 5 00
do do No. 1 " - 3 00
do pruehe 3 00- 3 25

Lattes proche ' 2 25
do épinette et pin " 2 50- 2 75

TABLE D'INTÉRÉT.

Nous avons reçu de Mr. O'Neill un volume
spécimen des tables des intérêt qu'il se propose
de publier prochainement. Le travail de Mr.
O'Neill est énorme, et son ouvrage lorsqu'il sera
publié lormera quatre volumes in quarto de
plus de trois cents pages chaque. L'intérêt est
calculé de $1 à $1,000 sans interruption à cinq,
six, sept et huit par cent. pour aucunespace
de temps de un jour à 365. Cet ouvrage le
plus complet on ce genre qui ait jamais été
publié en Amérique, est dédié par l'auteur aux
banquiers et marchands du Canada. La répu-
tation de Mr. O'Neill comme comptable et
professeur de tenue de livres est trop bien con-
nue à Montréal et partout le pays et il serait
inutile pour nous de faire son éloge, les nom-
breux élèves qu'il a formés, et qui aujourd'hui,
occupent dans les bureaux de nos marchands des.
positions éminentes, témoignent assez en faveur
des talents de l'auteur. Mr. O'Neill a dejà
publié des tables d'intérêt, que nous voyons
partout sur le bureau des comptables et des
teneurs de livres, mais le travail qu'il offre
aujourd'hui au public commercial et aux gens
d'affaires est son chef d'ouvre. Nulle maison
de banque, nul bureau d'affaires, ne pourra s'en
passer, lorsque l'ouvrage sera connu du public.
Nous espérons que nos compatriotes accueuil-
leront favorablement cet ouvrage, fruit de longs
travaux, et que Mr. O'Neill n'aura pas à re-
gretter les longues veillées qu'il .y a consacrées
en voulant doter son pays d'un ouvrage unique
jusqu'à ce jour, en ce genre, le plus complet
dans le monde entier.

LE MOUVEMENT DU TRAVAIL EN
ANGLETERRE.

Nos derniers échanges d'Angleterre nous
donnent des détails intéressants sur une entre-
vue qui a ei lieu entre l'association des maitres
constructeurs, et les réprésentants des travail-
leurs dans les différents métiers ayant rapport
à la construction. Les charpentiers, menuisiers,
poseurs de briques, les platriers, les peintres, et
les travailleurs en métaux, avaient envoyé
chacun deux délégués. Les charpentiers y
assistaient, indépendamment du comité des mé-
tiers amalgamés, et ils posèrent les conditions
suivantes, savoir: Que le temps de travail
serait de cinquaL.te et nue heures, par semaine,
le travail devant se faire régulièrement soit à
l'atelier. soit à la pièce et que les gages seraient
de huit derniers et demi soit dix-sept centins
par heure, jusqu'au 1er Mars 1873, et qu'à
cette date il y aurait augmention jusqu'à neuf
derniers, ou dix-huit centins par heure. Ils
demandèrent aussi qu'un code de lois réglant
tout ce qui concerne le travail fut préparé et
s'engagèrent à reprendre leur ouvrage jusqu'à
ce que tel code fut definitivement adopté. Les
poseurs de briques demandèrent dix.sept centins
par heure, et insistèrent pour que leur temps
de travail fut fixé à cinquante et une heure par
semaine pour toute Pannée. Les plêtriers,
peintres, et travailleurs en métaux demandèrent
que le temps fut ainsi distribué, savoir:
quarante-huit heures et demie, pour quatorze
semaines pendant l'hiver, et cinquante-deux
heures pour les autres trente-huit semaines de
l'année. Nous devons mentionner ici que les
maçons se sont engagés à travailler quarante-
huit heures par semaine pendant douze semaines
de l'hiver, et cinquante deux heures et demie
pour les autres quarante semaines de l'année.
Les propositions ci-dessus n'ont pas été prises

en considération par le comité de l'association
des maitres sous le pretexte que les députations
des divers métiers avaient reçu instruction de
leurs constituants de ne pas s'engager irrévoca-
blement, et que par conséquent il était inutile
d'entrer en discussion sur ces différents sujets.
La question d'un code de lois réglant le travail
fut introduite, mais il fut jugé inutile de discuter
les différents points soulevés, avant qu'on en
fut arrivé à une entente fixant les heures de
travail. Les maitres se montrèrent disposés
à prendre en considération l'adoption d'un code
de lois réglant le temps donné en plus, mais
ils refusèrent d'entretenir aucune proposition
ayant pour but l'abolition de l'ouvrage à la
pièce.

Dans le cours de la discussion les maitres
donnèrent à entendre qu'ils étaient disposés à
augmenter les gages des manouvres de dix
centins à onze centins par heure.

UN HABILE ESCROC.

La Banque de l'Amérique Britannique du
Nord a réussi, à l'aide de la science, à trouver des
preuves contre un habile escroc. Elle fut avertie
par ses agents des Etats-Unis que des paiements
avaient été faits, sur des lettres de crédit, à un
certain Anderson. Ces paiements s'élevaient à
environ $30,000 et la lettre de crédit n'était que
pour $5,000 seulement. Alors des doutes et
des craintes s'élevèrent dans l'esprit des agents.
Voici l'histoire de cette transaction:

Le 28 mai, Anderson vint à l'agence de la
banque à New York et se procura une lettre de
crédit pour $4,000, payables à n'importe laquelle
des agences.

Il se rendit alors à Saint Jean, Nouveau
Brunswick et, avec sa lettre, il retira $2,000.
De là il alla en toute hta à la Havane où il
retira environ $1.200 laissant $800 à son crédit.
L'agence de New-York fut informée. Des
information commencèrent à se prendre de
toutes les parties du pays, et l'on trouva qu'
Anderson avait retiré, de diverses agences,
$6.000. Les offlciers de la banque furent éton-
nés. Leurs lettres de crédit étaient imprimées
sur du papier aux nuances fort délicate et
d'habiles chimistes avaient déclaré impossible
le changement d'aucun endossement sans dé-
truire la couleur et la texture du papier

Aussitot des instructions furent envoyées à
toutes les agences d'avoir à arrêter Anderson,
s'il se présentait. En effet, Anderson se pre-
senta à l'agence de Savannah pour réclamer un
payeient. La caissier examina le billet atten
tivement. il n'y avait ancun signe d'endosse-
ment dessus et si ce n'eût été l'ordre de New-
York, il eut opéré le paiement. Anderson fut
arrêté, et une réquisition pour son extradition
fut envoyée aux autorités de Savannah; mais
elles refusèrent de livrer le prisonnier sans
preuv.es plus convaincantes, et insistèrent sur
ce fait qu'il était impossible de biffer des en-
dossements de billet tels que ceux ci.

En même temps les officiers de la banque à
Savannah envoyèrent le billet à New-York.
Une copie du billet fut faite, deux endossements
furent écrits à son dos et l'on demanda à des
chimistes d'oter les endossements sans que ce
changement parut à l'aspect du papier. Tous
les chimistes avouèrent la chose impossible.
Cependent le Dr. Ehrhart fut appelé, il prit le
billet et quelques heures aprés le rendit à M.
Barret, conseil de la banque avec un endos
senent si habilement changé qu'il ne donnait
aucun doute. Ce dernier billet et les expli-
cations furent envoyés aux autorités de Savan-
nah et M. Anderson va être bieutot envoyé à
Montréal

Cet Anderson, ci-devant se donnant le nom
de Cohen, est bien connu de la police et n'en
est pas à ses premiers coups en fait d'escroquerie.

EXPULSION.

La Chambre de Commerce de Chicago a
expulsé de son sein les manipulateurs de la
grande spéculation de blé, Lyons et Maher.
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PRODUCTION DU FER DANS LA.
GRANDE BRETAGNE.

L'Iron and Steel Institute Journal nous

donne l'état suivant, montrant l'immense pro-
duction du fer dans la Grande Bretagne.

HAUTs FOURNEAUX.
BAtis En opération

Cleveland ............ ..... 95 94
Nord-Est de l'Angleterre..... 43 35
Nord-Ouest de l'Anpleterre. .. 67 60
Staffordshire, nord....... ... 126 104
Staffordshire, sud...... .... 42 38
Shropshire.........-........ 30 22
Yorkshire, sud et West Riding 54 44
Derbyshire ................. 51 42
NorthamptonetLincoln. .... 26 19
Gloucester, Mills, etc ........ 18 12
South Waless et Monmouth... 188 120
Ecosse ..................... 154 130

945 737

FOURNAUX A PUDDLER, (Puddling furnaces).
Nord de l'Angleterre ..... ......... 1900
Nord-Ouest de l'Angleterre.......... 75
Yorkshire, West Riding............. 305
Yorkshire, South Riding ............ 349
Derbyshire ....................... 130
Staffordshire, Sud..................2049
Staffordshire, Nord................. 444
Shropshire ......................... 206
Lancashire......................... 336
Somsetshire........................ 9
North Wales....................... 60
South Wales et Monmouth..........1338
Ecosse ............................ 565

7826
Le montant des fourneaux en opération a

rapport sans doute au temps où les affaires
n'étaient pas aussi considérables qu'à présent,
et avant la presente augmentation. Tel que
donné ci-dessus, environ 77 pour cent des four-
neaux étaient en opération, et 33 pour cent
étaient sans ouvrage. Il est difficile d'estimer
d'après ce tableau qu'elle sera la proportion
d'augmentation sous le nouvel état des choses,
car les fourneaux en inactivité comprennent
une plus grande proportion d'anciens patrons
et de petits fourneaux que ceux on opération.
Mais il y a des circonstances qui contrebalan-
cent cette différence. Le haut prix du charbon
et du minerai, ajouté aux contrats à longues
dates à prix réduits, et l'indolence des mineurs
mettent une grande partie des fourneaux dans
la nécessité de travailler que trois jours sur
six. Le Colliery Guardianc dit: que dans la
région de Newcastle la moyenne du produit
pour chaque fourneau est seulement de 1238
tonnes cette année contre 1311 tonnes en 1871.

NOUVELLE DÉCOUVERLE DE CHARBON
ANTHRACITE.

Nous apprenons que du charbon d'excellente
qualité et en grande abondance vient d'être dé-
couvert dans le territoire d'Arizona, et selon
toutes les apparences les dépôts en sont inépui-
sables. Nous avons confiance dans. cos champs
de diamants plus que dans les prétendus dépôts
de diamants réels dont on nous parle si sou-
vent. On montre actuellement à San Francis-
co des spécimens de charbon venus d'Alaska,
aussi récemment découvert. Ces échantillons
sont de la meilleure qualité de charbon anthra
cite remarquablement par et dur, tellement
que l'on peut frotter vigoureusement dessus un

linge mouillé sans qu'il en reçoive aucune
tache. On a déjà expédié de San Francisco
plusieurs navires pour prendre des chargements
de ce charbon, qui est si abondant et Bi près du
sol, qu'il ne demande aucun frais de mine.
Comme on peut le livrer à San Francisco pour
85 par tonne, on peut considérer la découverte
comme étant d'une grande inportance commer-
ciale.

CE QUE COUTENT LES GRÈVES.
Le journal américain, The Press, de Phi-

ladelpnie, fait remarquer qu'il résulte de rap-
ports du congrès des Trades Unions, tenu à
Nottingham (Angleterre), rapports publiés
récemment, que pendant les quatorze mois
d'une exercice, finissant avec année 1870, la
société des mécaniciens rénnis (Society of
amalgarnated Engincers) a déponsé pour sou-
tenir les grevistes la somme énorme de 2.-
173,000 piastres. et la société des fondeurs en
fer, Iron fonders, de son côt, la somme
également énorme de 1,100,000 piastres. Or,
ajoute ce journal, la plus petite de ces sommes
aurait suffi amplement pour établir une grande
fonderie coopérative, ou une usine de n'importe
quelle espèc. N'aurait-il pas-été mille fois plus
ag de la part dceo s de dépenser leurs

millions de cette manière que d'entretnir dans
l'oisiveté des hommes canable de travailler et
de gagner leur vie 1 Une entreprise de ce
genre, une fois mise en train, aurait fourni de
l'emploi à un nombre plus ou moins grand d'ou-
vriers qui pouvaient être mécontents du salairps
qu'on leur donnait ailleurs, et par là, ella eût
contribué à élever le prix de ces mêmes salaires
beaucoup plus efficacement que ne pourront le
faires les grèves qui ne sont qu'un expédient
maladroit et coûteux.

CORRESPONDANCE.

DE LA DIsTILLATIoN DE LA BOTTERAVE.

Monsieur le Rédacteur du Négociant Canadien,
L'introduction de la distillation dans les fer.

mes, en France, en Belgique et en Allemagne,
spécialement au point de vue agricole, est un
fait accompli depuis vingt ans, et les résultats
obtenus ont amené l'aisance dans les pampa-
gnes.

L'heureuse influence de cette industrie pro-
voquant la culture de la betterave, améliorant
l'un par l'autre, le bétail et le sol, est aujour-
d'hui hors de discussion; à diverses reprises,
des commissions composées de nos célèbres
chimistes et agriculteurs, tels que Payon, Yrart,
Boussingault, Dailly, Pommier, etc., etc., ont
conclu que la distillation des racines est la
seule voie pour arriverà la production la plus
économique et la plus abondante, de la viande
et du blé, et de résoudre lo probleme capital de
l'agriculture: la production de l'engrais, et le
donner pour rien, ce qui est mieux.

La distillation de la betterave remplaçant le
seigle et l'orge pour la production de l'alcool,
et des résidus fournit à surface égale; près de 4
fois plus d'alcool, et dix fois au moins plus de
substances alimentaires, tout en laissant la
terre mieux préparée pour une production plus
abondante de blé.

Cette fabrication n'occasionne qu'un outil-
lage simple, installation partout facile, applica-
ble dans toutes les exploitations, quelle que
soit leur Importance, et conserve sur place une
grande somme de matière nutritive. 70 par
cent. du poids de la betterave, crée en hiver du
travail dans les campagnes, et y répand l'esprit
industriel, si nécessaire au progrès de l'agricul-
ture.

Toutes ces heureuses conséquences feront

accueillir avec faveur cette industrie par, ls
agriculteurs et les membres du gouvernement,
si dévoués aux intérêts du pays, apporteront,
j'en suis sûr, leur concours pour en faciliter la
création, en modifiant la loi qui régit la distilla.
tien qui, aujourd'hui, est un obstacle à cette
annexe indispensable de la ferme.

Le chiffre de l'importation de l'année 1871
pour les spiritueux a été de 1,918,100 gallons,
représentant une valeur de 1,323,285 piastres,
est la preuve irréfutable du succès qu'attend
cette fabrication au Canada, où la matière pre.
mière reste meilleur marché, et qui ne sera plus
tributaire des autres pays pour son stock d'al-
cool, indépendamment des résultats indirects
qui seront la source du progrès et du bien-être
dans les campagnes.

Le matériel d'une distillerie agricole pouvant
produire 50 gallons par jour, coûte environ
$1,000. Ci-après le coût de la culture et de la
fabrication du produit d'un acre (4,840 pieds
carrés), comprenant loyer, intérêts, engrais, 2
labours, 2 hersages, ensemencement, sarclage,
binage, arrachage et transport..........$8.50
le produit fabriqué en 4 jours, (28,000 Ibs.)

main-d'Suvre à droits......,.......... 90

$140
à déduire valeur du résidu, (19,600 Ibs.) à

$1.00 le 010......................... 19 50

$120 50
Le produit d'un acre de bonne terre donne

au minimum 28,000 lbs. à un rendement de 5
par cent. représente 175 gallons alcool pur, coû-
tant fabriqué $120, soit près du gallon $0.68.
Le prix du gallon dans le commerce aujour-
d'hui est environ $1.60, ce qui représente un
bénéfice par acre de $161.
.Ce chiffre n'a pas besoin dc commentaire. Ce

prix de revient, soit comme rendement, soit
comme frais de fabrication et do culture, exa-
miné par des hommes de science et des agri-
culteurs, sera approuvé par eux, car ils recon-
naitront que les chiffres donnés sont d'un pra-
ticien et non des données théoriques.

Il me reste à donner quelques renseignements
sur la valeur des résidus et leur emploi, et les
résultats obtenus comme alimentation, et à
étudier la modification à faire à la loi concer-
nant la distillation, tout en sauvegardant les
intérêts publics, et l'avenir de la sucrerie indi-
gène ici sera assuré, car la distillation agricole
est le premier jalon posé pour assurer l'établis-
sement de cette importante industrie dans ce
pays, en propageant par petites parties sur tout
le territoire, la culture de la betterave et à une
époque donnée, son succès sera assuré. Nous
examinerons aussi cette fabrication avec son
prix de revient.

E. CLOCHETTE.

Chimiste industriel de la Maison d'Arschot,
Rue St. Pierre, à Québec.

FROMAGE.

Les recettes de fromage dans notre ville pen.
dant le mois d'Août se sont montées à 50,238
botes on 3,014,280 livres d'une valeur de
$331,571, et l'exportation en Angleterre du port
de Montréal à 53,527 boites ou 3,212,620 livres
d'une valeur de $353,278. A très peu d'excep.
tion près, ce fromage vient entièrement de la
Province d'Ontario. Que pensent nos cultiva-
tours et fermiers de la Province de Québec de
ces chiffres 1



8 LE NÉGOCIANT CANADIEN.

C.. E.. P..A.RISEAXT, PROP'RIET-AIRE
No. 449 RUE NOTRE DAME, XONTREAL.

g On trouve à cette maison l'assortiment le plus complet, le plus varié et le moins coûteux de meubles de la Puissance. "Bi

MONTRÉAL, JEUDI, 5 SEPT. 1872.

LE COMMERCE DE MONTREAL.

On vient de publier le tableau des narchan-
dises importées dans le port de Montréal durant
le mois de juin 3872 comparé à la période cor-
respondante de 1871. Il y a une différence de
près du double dans les chiffres.
ý Les impoitations se divisent en deux catégo-

ries principales, celles sujettes aux droits de
douane et celles qui entrent en franchise. Le
port de Montréal doit énormément à sa position
de dernier port océanique dc Canada, et au
moyen du St. Laurent de donner une main à
l'océan et l'autre aux riches Etats de l'Ouest.
Cette ville se trouve naturellement le centre
d'un commerce de transit extrêmement consi-
dérable, car d'un côté c'est de son port que
s'expédie avec forte proportion des produits de
l'Ouest, et de l'autre, elle sert de lieu de répar-
tition des marchandises du vieux monde.

Près de 45 par 100 des importations et des
exportations se font ici. Il n'y a donc point
de barométre plus sûr pour juger de l'activité
des affaires et de la prospérité du pays.

Cette année, grâce aux grandes entreprises
qui s'exécutent et aux prévisions de change-
ments prochains dans le tarif; grâce aussi à la
préférence de plus en plus marquée, accordée
par l'Ouest à la route du St. Laurent, pour
l'expédition de ses proluits, le commerce de
Montréal a pris des proportions extraordinaires.
Les importations pour la consommation dans
le seul port de Montréal se sont élevées à $7,-
198,171, pour le mois de juin dernier, contre
$3,397,814 pour la période correspondante de
1871, accusant un surplus de $3,800,357, soit
d'un peu plus du double.

La somme totale des importations se subdi-
vise en marcbandises impo.ées et en marchau-
dises libres. Les premières y entrent pour
$3,814.810 et les secondes pour $3,347,355.

Les principaux articles imposables sont les
suivants :

Sucre......................... $ 245,103
Lainages. ................... 1,191,659
Cotonnades................... 604,171
Soieries ...................... 148,928
Quincaillerie ................. 153,043
Fer......................... 325,575

Parmi les marchandises libres, celles qui fi-
gurent pour un plus fort montant, sont le char-
bon et les grains, dont la plus forte partie est
Importée des Etats-Unis. Il est probable que

la balance du commerce cette année sera plus
forte que jamais contre le Canada. Les impor-
tations qui se font actuellement suffiraient pour
deux ans, et dans l'intention des importateurs
doivent couvrir cette période. En faisant d'a-
vance des approvisionnements aussi considéra-
bles, ils ont l'espoir de profiter de l'augmenta-
tion du tarif et de réaliser de jolis profits. Le
seul danger est de dépasser la mesure ut de
surcharger tellement le marché qu'il soitimpos-
sible d'écouler les marchandises à temps, et
qu'il faille un jour ou l'autre les sacrifier.

Espérons pourtant que le grand commerce
aura bien calculé et que l'opération si délicate
d'une importation excessive ne leur sera pas
fatale.

LA CONSOMMATION DE TABAC AUX
ÉTATS-UNIS.

Durant la dernière sess'on du Congrès améri-
cain, M. Kimball, chef du département du
tabac, à la trésorerie, a soumis son rapport très
intéressant sur la production et la consom-
mation du tabac aux Etats-Unis.

Nous en extrayons les quelques chiffres sui-
vants :

La population des Etats-Unis, d'après le
dernier recensement est de 38,555,988 Cimes.

En plaçant parmi ceux qui ne consomment
pas de tabac: 10. les femmes, 19,277,991; 20.
les entauts, 7,711,196 , 3o. un tiers des adultes,
3,855,598 ; total 30,844,785, il reste une ba-
lance de consommateurs de 7.711,198.

Cependant, comme un certain nombre de
femmes et d'enfants usent du tabac, mettons
8,000,000 de consommateurs.

Durant l'année fiscale 1871, le dùpartement
de l'excise a perçu les droits sur 95.135,504 lbs.
de tabac manufacturé, et sur 1,332,844,357 ci-
gares. Subdivisant ces montants entre les
8,000,000 de consommateurs, on trouve que
chacun consomme eu moyenne durant l'année
Il Ibs. 14 onces de tabac et 167 cigares.

Mais si l'on considère que beaucoup n'usent
que de cigares, et d'un autre côté qu'une quan-
tité énorme de tabac est passée en contrebande
ou cultivé par les particuliers, et ne paient au-
cun droit, on arrive à conclure que chaque
individu consomme en moyenne une quantité
beaucoup plus considérable que celle qui est
portée plus haut.

Aux Etats-Unis, il existe 928 manufactures
de tabac. Les si: Etats de la Caroline du
Nord, 201; de la Virginie, 174; duMissouri, 91;
(le New York, 87; de l'Ohio, 55, et du Kentuc-
ky, 44. Les autres 274 sont répartis dans les

Etats d'Illinois, 37; Tennessee, 34 ; Pennsylva-
nie, 25; Michigan, 25; Indianna, 23; Maryland,
22 ; New Jersey, 15 ; Georgie, 13; Massachus-
setts, 12; Iowa, 10; Culiforuie, 9: Connecticut,
4 ; Delaware, 2; Arkansas, 3; Mississppi, 3;
Texas, 2 ; Vermont, 2; Caroline du Sud, 1, et
Nebraska, 1.

Il n'y a pas de manufacture de tabac dans
le, neuf autres Etats ni dans les territoires.

La taxe a produit l'année dernière la somme
totale de $25,500,539.67. Les neuf Etats sui-
vants ont contribué pour $21,519,341.08, sa-
voir :

New York................ . 6,450,881.94
Virginie.................. 4,234,025.08
Illinois................... 920,199.26
Missnuri........... ..... 1,867,270.68
Ohio........ .......... 1,840,945.04
Pennsylvanie ............. 1,357.401.20
Kentucky............... 1,327,026.35
Maryland................. « 1,262.882.26
Michigan ................ 1,237,609.27

$21,509,341.08
Les 28 autres Etats et les 8 territoires ont

payé la balance, savoir: $4,051,198,59.
M. Kimball pense que la consommation du

tabac a atteint le maximum compatible avec

la rente individuelle, et que la réduction de
la livre 1. l'augmenterait pas. En conséquence
il recommande de la continuer telle qu'elle
existe.

DIVIDENDE.

La Compagnie du Richelieu annonce la dé-
claration d'ou dividende intérim de cinq par
cent sur le fonds capital de cette Compagnie.

NOUVELLE PUBLICATION.

Nos remerciements à M Hubert LaRue pour
l'envoi le son Manuel d'Agriculture, deuxième
édition. Nous sommes heureux de constater
que le public intelligent, et surtout la classe
agricole, ont su apprócier à sa valeur le travail
do notre compatriote. Le petit Manuel d'A-
griculture devrait être dans la maison de tous
les cultivateurs canadiens. Les commissaires
d'école- de nos campagnes devraient en exiger
l'étude dans toutes les écoles, rece rant l'octroi
du gouvernement. C'est avec de tels livres
que nous parviendrons à avoir dans le pays une
culture intelligente et profitable. Beaucoup a
été fait dans cette direction, mais il reste en-
core beaucoup à faire. M. LaRue aura le mé-
rite, comme Canadien, d'avoir coopéré digne-
ment aux réformes que de toutes parts nous
voyons s'inaugurer dans l'agriculture franco-
canadienne.
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ETAT DES TR&VAUX SUR LE NOR
THERN PACIFIO RAILROAD.

On publie des renseignements très satisfai-
sants sur la marche des travaux de ce chemin
de fer. Depuis six mois déjà, des trains régu-
liers de voyageurs et de marchandises courent
sur la principale ligne du Northern Pacifie,
de Duluth de la frontière occidentale du
Dakotah; sur les trois quarts des 200 milles
situés entre la Riviere Rouge et le passage du
Missouri, les terrassements sont terminés; on
pose à peu près deux milles de voie par jour, de
telle sorte que, "vers le milieu d'octobre, la
route sera terminée et en exploitation jusqu'à
la rivière du Missouri, à 200 milles de la ligne
occidentale du Minnesota, et à 452 milles à
l'Ouest du Lac Supérieur. Tout le matériel est
acheté et prît pour le jour oh cette section du
chemin sera ouverte.

Sur la côte du Pacifique, Territoire de Wash-
ington, une section terminée, de 25 milles, est
parcourue, depuis plusieurs mois déjà, par des
trains réguliers ; 40 autres milles seront prochai-
nement terminés; c'est à dire que 65 milles
seront exploités à l'extrémité occidentale dans
la saison actuelle, de sorte que depuis un peu
plus de deux ans, et malgré toutes les difficultés
qu'il a fallu surmonter dans le principe, pour
effectuer les premiers arpentages,.il aura été
construit 517 milles sur cet immense chemin de
fer, qui en aura 2,000.

Pour se faire une idée exacte de l'importance
des travaux bientôt terminés, disons qu'ils
dépassent en longueur le New York Central
railroad et ses lignes contigues, d'Albany,
dans l'Etat de New York, à Cleveland, dans
l'Ohio; il est presque aussi étendu que les
lignes qui, de Portland (Maine), par Boston,
Providence, New Haven, New York, Philadel-
phie, et Baltimore, arrivent à Washington, et a
une fois et demie la longueur de la ligne de
Londres à Glasgow.

ARPENTAOE

Les travaux d'arpentage sont poursuivis avec
non moins d'activité, hiver et été, et grâce à
l'habilité des ingénieurs, la compagnie verra,
sur plusieurs points, les frais rester au dessous
de leur estimation. Ces travaux sont surtout
fort avancés entre le Lac Supérieur et le golfe
du Puget, à l'exception d'une petite section sur
le Yellowstone river. Les travaux d'arpentage,
faits avec un soin minutieux, justifient pleine-
ment les vues de la compagnie quant à l'excel-
lence de la Vallev Route au Pacifique, tant en
ce qui concerne la facilité de construction du
chemin que la belle apparence des contrées tra-
versées par la ligne. En dehors des sections déjà
terminées on en voie de construction, il y a au-
jourd'hui 836 milles dont le tracé est achevé, et
qui vont pouvoir être mis en adjudication. Cette

ivision comprend 2-26 milles qui s'étendent le
long des vallées du Ilea, t river et de Glendive's
creek. à partir du passage du Missouri, au con-
tre du De,kotah, jusqu'au passage du Yellow-
stone, à l'B. du Montana; cette division com-
prend encore la section située entre l'embou-
chure du Guake river et le lac Pend d'Oreille, à
l'O. des Montagnes Rocheuses.

TaAFIC,
La section aujourd'hui exploitée à travers le

Minnesota, est déjà en possession d'un trafic
local considérable, sans même parler des trans-
ports provenant des colonies anglaises du Mani-
toba et de ceux de la compagnie de la Baie de
Hudson. Trois steamers destinés au service de
cette dernière, côtoient le Red river du Nord,
entre le railroad crossing et Winnipeg. dans la
Colombie anglaise. Quand les contrats d'adjudi-
cation qui expirent à lafin de la saison neftuelle
auront été remplis, la compagrie entrera en
possession immédiate de l'important trafic du
Missouri Supérieur, et bénéficiera fia transport
des malles dn gouvernement dans le Nord-
Ouest. A une courte distance an dessus du
point où la ligne tonche au Missouri, celui-ci
fait une courbe vers l'O et forme un cours d'eau
navigable de 1,000 milles, -depuis le chemin de
for jusqu'au pied des Montagnes Rocheuses, à
Fort Benton, dans le Montana occidental. Il
a fallu trente-trois steamers, dans une seule
saison, pour assurer le service des transports
dans ces parages. Il va donc y avoir, an
printemps prochain, tant par chemin de fer
que par eau, une ligne directe pour les voyageurs
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et les marchandises, de St. Paul et du lac
Supérieur, longitude 920, jusqu'à la partie
habitée du Montana occidental, longitude 1100.
De Fort Benton, à l'O., il y a moins de 400
milles jusqu'à l'endroit où la Columbia devient
navigable; cette rivière se jette dans l'océan
Pacifique.

VENTE DES TERRES CONCEDEES.

Après l'achèvement des travaux dont nous
parlons plus haut, la compagnie entrera en pas-
session de dix-millions d'acres à valoir sur la
concession qu'elle à reçu du Gouvernement;
ceci représente deux fois l'étendue du Massa-
chusetts. Des deux côtCs de la voie, ces terres
touchent au centre du Minnesots, a l'E. du
Dakotah, et à l'O. du Territoire de Washing-
ton. Ce sont, ou des terres propres à une bonne-
cultures, ou des forets de bois de charpente
Elles sont accessibles à l'immigration et situées
dans une zône tempérée. Plus de quatre mil-
liçns d'acres ont été demandés à la compagnie,
avant meme qu'elle en eût annoncé la vente.

La compagnie a achevé d'organiser sa Divi-
sion des Terres dont le service se fait active-
ment. Près de 2 millions d'acres, partie
dans le Minnesota, partie dans le Territoire de
Washington, ont été arpentés, cadastrés et mis
en vente, sans qu'il en ait coûté plus d'un cent
de frais par acre. Elles se vendent tous les

.jours, et les obligations '-30 de première by o-
thèque de la compagnie, reçues en paiement <les
terres avec une prime de 1001o, ont été annulées
de ce fait.

eoLONIsATION.

A la Division des Terres a été joint un bu-
reau d'Immigration, destiné à liter la colonisa-
tion des localités tributaires dcce chemin. Des
agences ont été établies dans les plus anciens
Etats le l'Union et en Europe, pour y faciliter
l'Imigration par tous les renseignements possi-
bles, soit que les émigrants recherchent les
homtpstead que le gouvernement leur offre gra-
tuitement, ou qu'il préfèrent acquérir les terres
de la compagnie du chemin de fer. Par les
soins de ce bureau ont été construits de vastes
caravansérails, sur différents points de la ligne,
pour y recevoir gratuitemnnt les colons et leurs
familles. qui auront ainsi la possibilité de
prendre leur temps (pourvu qu'ils n'eu abusent
pas, supposons-nous), pour choisir leurs terres
avec connaissance de cause, et préparer leur
résidence définitive. La colonisation marche
de concert avec les progrès rapides du chemin
de fer.

Les renseignements qne nons venons de don-
ner ont été fournis par la compagnie à tous les
journaux américains; nous n'assumons d'autre
responsabilité que celle de notre traduction.-
Bulletin dic rNew York.

On lit dans le Courrier du Canada :
Nous apprenons qu'il se signe actuellement à

Québee une requête au roi des Belizes, priant
Sa Majesté, dans l'intérêt de l'immigration belge
comme dans l'intérLt des relations commerciales
entre la Belgique et le Canada, de nommer
consul en cette ville M. le Comte Léopold
d'Arscbot.

M. le Comte d'Arachot est au Canada depuis
environ trois mois et il s'est fixé définitivement
parmi nous. Possédant des capitaux considér-
ables, il a l'intention de les appliquer à l'Indus-
trie locale et il est actuellement en voie de
monter, dans le voisinage immédiat de Québec,
une grande manufacture.

Sous ces circonstances, la nomination de M.
le Comte d'Mrschot serait on ne peut mieux vue
à Québec et le gouvernement belge s'assurerait,
en la faisant, les services d'un homme parfaite.
ment qualifié sous tous les rapports.

-La récolte en Rassie est meilleure qu'on
l'avait d'abord pensé. Le rendement du grain
dans les gouvernements de Cherson, Taratoff,
Kasan, Toula, Tchernigoff, Kuban, Perm et
autres parties du Royaume de Pologne, est au-
dessus de la moyenne; dans la Bessarabie la
récolte a été assez bonne, il n'y a que dans les
gouvernements de Ekaterinoslay, Vologda.
Olonet2 et le Don, oh elle n'est pas aussi bonne
que les années précédentes.

HUILES -il.

Avant de donner la définition des principales
Huiles du commerce, nous croyons devoir
entrer dans quelques généralités à leur sujet.

Les Huiles sont des substances grasses et
onctueuses au toucl'er, caractérisées par une
fusibilité telle, qu'elles demeurent liquides à la
température de 10 à 150 centigr., insolubles ou
peu solubles dans l'eau, d'une pesanteur presque
toujours moindre que celle de ce liquide,
s'enflammant plus au moins promptement par
le contact d'un corps embras.-Outre les
principes essentiels qui les constituent à l'état
d'huiles, elles renferment encore d'autres sub-
stances qui en sont plus au moins indépendantes,
et qui, 'orsq u'elle, leurs sont enlevées, n'en
laissent pas moins subsister la portion huileuse
avec tous ses caractères. Tels sont au général
les principes colorants qu'elles tiennent en
dissolution, et les principes odorants.

Bien que le nom d'Huile, ainsi défini, soit
plus souvent appliqué à des composts végétaux,
il convient aussi à des composés animaux,
et plus petit nombre. Parmi ceux-ci nous
citerons l'Huile de poisson (Fish cil), très
employée dans les arts et l'industrie. Ou
l'extrait de plusieurs cétacés et de plusieurs
poissons.

Les corps gras des végétaux sont presque
-tous des Huiles, et l'on peu dire que c'est
par exception qu'on y rencontre d'autres
substances grasses (beurre et cire). tant est
nombreuse la liste des produits huileux que
fournissent une foule de plantes, dans plusieurs
de leurs parties. On a divisé les Huiles
végétales en Huiles fixes et au Huiles volatiles
ou cssentielles, on, d'un seul mot, Essences.

HUILEs FiXEs.-Les Huiles fixes ont pour
caractère d'être presque insipides, et de ne
laisser percevoir à la langue que la sensation
d'onctuosité; d'ètre inodores ou de présenter
très faiblement l'odeur de la plante qui les
fournit; de ne point se volatiliser d'une
manière sensible au-ilassous de 200 à 300 degrés,
et de se décomposer en partie, à une témpérature
plus élevée, en une huile volatile, en acide
acétique, en gaz oxyde de carbone et hydrogène
carboné, et en charbon. L'oxygène décolore
les Huiles fixes. Elles sont généralement
insolubles dans l'alcool.

Extraites d'un même végétal, les Huiles
fixes contiennent au moins deux principes gras
d'une fusibilité différente: l'Oleine et la
Stéarine; la première est l'huile liquide; la
seconde est la portion moins fusible, assez
semblable a du suif. La proportion de ces
deux principes varie suivant les espèces d'huiles.

On a distingué les Huiles fixes en Huiles
grasses et un Huiles siccatives. Renfermées
dans des vases parfaitement clos, ces deux
espèces d'huiles peuvent se conserver très
long-temps sans s'altérer; mais, exposées a l'air
en couches minces les premières s'épaississent
légèrement, deviennent moins combustibles,
prennent une odeur désagréable, et sont dites
alors rances; elles se saponifient facilement par
les alcalis, et sont surtout employées pour
brûler ou pour des usages culinaires. Les
secondes, au contraire, placées dans les mêmes
conditions, finissent par se durcir, et sont alors
transparentes et flexibles avec un aspect de
vernis, surtout quand elles ont été préalable-
ment bouillies sur sept à huit fois leur poids
de litbarge; on Ies emploie principalement dans
la peinture a l'huile.

Les Huiles fixes s'extraient ordinairement
par expression des graines écrasés, qu'on a,
à cet effet renfermées dans des sacs de jonc,
de toile ou de crin, et qu'on a soumises à la
pression entre des plaques métalliques. L'Huile
obtenu par ce seul moyen, à la température
ordinaire, est la meilleure nt la plus pure; mais,
pour obtenir la totalité de l'huile que contien-
nent les graines, on les chauffe jusqu'à ce
qu'elles aient atteint la plus haute température
qu'elles puissent supporter sans se décomposer
et on les sonmctde nouveau à la pression entre
les plaques métalliques, chauffées aussi préala-
blement. Ce procédé a pour effet de donner
plus de fluidité à l'huile, mais il t'altère plus
ou moins.

Les pies remarquables des Huiles grasses
sont: L'Huile d'olive, l'Huile de colza, l'Haile
de navette, l'Huile d'amandes douces, l'Huile
de faine, l'Huile de ricin.-Les principales
Huiles siccatives sont : l'Huile de 'i, luile
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de noix, l'Huile de chènevis, et l'Huile
d'oillette ou de pavot.

HUILES VOLATILEs. Les Huiles volatiles ou
essentielles se distinguent des Huiles fixes par
des caractères tout opposés: elles ont toutes
une odeur plus ou moins intense, une saveur
plus ou moins acre et irritante; elles sont en
général un peu solubles dans l'eau, et solubles

ans l'alcool et dans l'éther; à la distillation
elles passent avec l'eau et lui communiquent
leur odeur; elles se volatilisent sans se décom-
poser à une température de 150 à 1600.

Les couleurs propres que présentent les
Huiles volatiles sont extrêmement variées:
les unos sont incolores, comme les essences de
rose, de térébenthine, de tenouil, de romarin;
d'autres, et c'est le plus grand nombre, sont
jannes, comme les essences de citron, de safron,
dn gingembre, de morte, de cerfeuil, de canelle,
de thym, d'hysope, de lavande, de marjolaine,
de menthe; d'autres sont bleues, comme
l'essence de camomille; d'autres sont vertes,
comme les essences d'absinthe, de sauge, de
genièvre, de valériane; d'autres sont brunes
comme l'essence de dictame, &c. Mai par nue
distillation bien ménagée, elles devieunent
incolores, ce qui nous indique que le principe
colorant est étranger à la matière huileuse.

Ler Huiles volatiles se trouvent dans toutea
les plantes odoriférantes, et sont l'origine des
odeurs si diverses que celles-ci présentent.
Leur présence constante dans certaines familles,
dans les Labiées, les Aurantiacées, les Téré-
binthacées, les Crucifères et autres, devient
un caractère botanique assez important, parce
qu'il établit entre les plantes un lien physiolo-
gique remarquable.

Divers procédés sont en usage pour obtenir
les essences, dont l'importance commerciale
est très grande, en raison de leurs nombreux
usages en médicine, où on les emploie comine
excitants à l'intérieur et a l'extérieur, et dans la
parfumerie, la teinture et les arts oi elles
servent à la préparation dos eaux aromatiques,
des savons parfumés, des pommades, des vernis,
A enlever les taches de graisse et de peinture à
l'huile sur la laine et la soie, etc. Très peu
d'essences sont extraites par la pression ; elles
sont alors plus suaves. mais ne sont point pures.
On peut obtenir par ce moyen celles que con-
tiennent les fruits dos Aurantiacées,'le citron,
le cédrat, la bergamote, l'orange, le limon,
dont on sépare les zestes, qu'on exprime ensuite
entre deux glaces; l'huile s'écouile avec lo suc,
vient nager à la surface et est décantée. Mais
les essences fournies par ces fruits mêres
peuvent s'obtenir aussi par distillation, et c'est
le procédé le plus généralement suivi pour se

procurer les huiles essentielles contenues dans
les végétaux.

Les principales huiles volatiles sont celles de
térèbenthine, de citron, de cédrat, de bergamote,
d'orange, de limon, de fleurs d'oranger, de rose,
de lavande, de romarin, do menthe, de sauge,
de marjolaine, le girofle, etc.

Chargé d'huile essentielle, l'alcool prend le
nom d'espirit aromatique. On désigne les eaux
aromatiques et les esprits par le nom de la
plante dont lesîproduits ont servi àles préparer;
c'est ainsi qu'on appelle eau de lavande, esprit
de lavande, l'eau et l'alcool tenant en dissolu-
tion de l'huile essentielle de lavande. Les
dissolutions alcooliques d'huiles essentielles
sont décomposées par l'eau, qui s'empare de
l'alcool et précipite l'huile, en sorte que le
liquide prend un aspect opalin ou laiteur.

Les huiles volatiles on essentielles sont
souvent sophistiquées par le mélange d'huile
d'olive, de pavot ou d'œaillette, qui n'ont aucun
goût, aucune odeur, mais dont le prix est de
beaucoup infêrieur. La fraude est facile à
découvrir: on verse sur du papier blanc
quelques gouttes de l'huile volatile qu'on
soupçonne; on expose à la chaleur le papier
d'épreuve; la chaleur fait évaporer bientôt
l'huile essentielle, et si elle est pure, le papier
reprend sa blancheur sans conserver aucune
tache; au contraire, le papier reste taché et
transparent pour peu qu'il y ait de mélange
d'huile fixe. - L'alcool offre un bon moyen
de réconnaitre ces mélanges; il dissout l'huile
volatile et laisse intacte l'huile fixe.

Les huiles volatiles d'une odeur forte, telles
que l'huile de citron, de lavande, d'aspic, etc.,
sont souvent mélangées avec de l'essence de
téreb.nthine. On distingue facilement cette

fraude en en versant qniques gouttes sur la
main qu'on frotte rapidamant; l'odeur forte
et particulière de l'hnile de térébenthine devient
d'autant plus sensible qu'on a frotté plus
rapidement. Un tissu aui An est imprégné et
qu'on expose à l'air, décèle bientAt sa présence.

HUIn.u D'ANIs. lssîenial 1 of ani .
Anis Oil.-Hnila essentielle obtenu par distilla-
tion et expression des fruits din lounaire Anis,
Pimipinella asiuom, Lin. (OmBilitères). Ele
e.t incolore on <l'une nuance citrine. quelquefois
un peu verdatre, neréable au goût, très odor-
ante. Elle est soluble en toutes proportions
dans l'alcool anhvdre.-On s'en sert pour
aromatiser les pites d1e réelisse, quelqus
préparations alimAntaires, des linenrs de table
et des parfumeries. Les meilleires essences
d'anis se tirent d'Espagne et d'Allemagne.

HuUi n'AsPIC oU ON sPTc. Essential Oil of
Spike. Spike Oil.-Hiile essentielle extrait le
la Lavande Spic. Lavanduia Rnia. T) C..
(Labiées), plante du littoral di la Méditerranse
Cette huile est janiitre. riore. aromatique, d'une
odeur forte et pénétrante qui tient de la téré-
bentine. On la fabriqun nu erand en Provence,
auprès d'Avignon et en Espane.

On l'emploie dans l'art vétérinaire, en
mbdicine et pour la préparation de certains
voris. On en fait usage dans les illuminations
pour faire prendre feu ranidement aux mèchns
qui en sont imprégnées Cette huile a la vert u
de dissoudre la sandaraque; cette propriété
pont faire aisément reconnaitre celle qui est
falsifiée ou contrefaite.

Hurima n BAnmN. Wuhalc or Train Oil.-
Produit principal de nos pêches maritimes.
Cette huile est très employée dians les arts et
l'industrie, principalement pour la fabrication
des cuirs, des savons mous, et pour l'éclairage,
mêlés nvée les huiles de graines.

L'Huile le baleine provient de la couche
épaisse de graisse ou plutôt de lard qui est
outre la peau et les muscles de ce cétacé ; on
le dépèce, et les morceaux sont mis à bouillir
das de grandes chaudières Après une
cuisson de trois heures. on verse le liquide
sur une grille on treillage placé au-dessus
d'un grand baquet de bois et qui retient les
morceaux qui ne sont pris suscentihle de se
fondr.-De ce premier baquet, l'huile, encore
bouillante, tombe en coulant dans un second, de
celur-ci dans un troisième, et enfin dans un
quatrième, tous remplis, iusqu'aux tiers de leur
hauteur, d'eau froide, sur laquelle, os se figeant,
cette huile se purille par le départ des matières
étrangères, qui se précipitent au fond de ces
baquets, d'où on l'introduit, par un long couloir,
dans les fûts destinés à la renfermer.

O distingue trois a nalités d'Huile de baleine :
la blanche, la jeune et la noire ou brune. On
runit quelquefois ces différents qualités d'huile
pour en foire une moyenne sur laquelle on
base les marchés à livre.-Les échantillons des
huiles de baleine, pris sur chaque flt, se mettent
dans de petites fioles, pour arriver à un
classement exact et à une parfaite appréciation
de la marchandise.

L'huile de baleine de bonne qualité doit étre
bien clarifiée, de couleur jaunâtre et donnant
peu de dèpt ou do lie ; sou odeur doit être peu
fétide. L'Huile de baleine non épurée est de
couleur orange, tronble et d'une odeur infecte.

L'Huile de baleine est en fûts de chne,
cerclés de fer, et de contenances variées.

HUILE DE CACnIALOT. Cachalot Oil. Bodyl
Oil.-Elle s'extrait du corps de ce cétacé par
les mêmes procédés qiiepour l'Huile de baleine.
Cette huile est d'un blond clair, assez limpide
et n donnant pas de pied. Elle est employée
au graissage des machines. Elle est bien plus
rare que l'huile de baleine et d'une valeur beau-
coup plus grande (deux A trois fois plus chère).
On la reçoit en futs de diverses grandeurs.

Une autre huile extrait du Cachalot est la
matière cérébrale (Head-mattcr) que l'on
nomme Huile de Spermaceti; on en obtient ce
que l'on appelle blanc de balcine. (Voyez ce
mot.)

HUILE DE CAJEPUT. Cajep;ut Oll.-Liqnide
épais, visqueux, verdâtre, très volatil, d'une
odeur pénétrante assez semblable à un mélange
d'essence de térébeutine, de camphre, de
menthe et de rose, d'une saveur qui approche
de celle de la menthe poivrée, mais plus forte ;
il occasionne une sensation de froid plus

sensible. Il se dissout entièrement dans
l'alcool.

Ou l'obtient par la distillation des feuilles et
des jeunes pousses des AMelaleuca leucodendron,
Lin. et 111elaleuca minnor, Smith (Myrtacées),
arbres croissant dans les Moluques et dans les
iles de l'Archipel-Indien. Cette huile est rare
et nous arrive souvent sophistiquée. On
l'emploie en médicine dans les affections
nerveuses.

HUILE DE CII*NEvIS OU DE CHANvRE. Henip-
seed Oil.-Cette huile siccative est extraite des
graines du Cannabas sativa, Lin. Récente, elle
est jaune-verdâtre, mais avec le temps elle
devient jaune; elle a une saveur et une odeur
désagréables. Elle est employée pour la pain-
turc-, pour la fabrication du savon vert et pour
l'éclairage; on la mélange avec celle de colza.
On l'emploie aussi dans la médicine à cause
de ses propriétés sédatives.

HUILE DE CoCo. Cocoa-nut Oil.-Elle
s'extrait de l'amande écrasée et pressé, du
fruit du Cocotier, Cocos nucifera, Lin. Elle
est butireuse, d'une consistance assez ferme,
blanche, inodore, et elle a les propriétés de
l'huile d'amandes. On l'emploie principalement
dans la fabrication les savons de toilette; elle
sert aussi dans la fabrication des bougies. On
la reçoit de Ceylon, de la côte de Coromandel
(Pondichér-, etc.) et de Tahiti, en barriques
de 200 à 250 kilog. et en fûts cerclés en fer,
de 500 à 700 kilog.

HUILE DE COLZA. ColescCd Uil. RupOil.-
Huile extraite de la graine du Colza, Brassica
campestris, Lin. var. otcifera (Crucifères). Elle
Est d'une couleur jaune pale ; elle Os! employée
pour l'éclairage apròs épuration au moyen de
l'acide sulfurique concentré, qui la débarasse de

la pius grande partie de son mucilage ou de la
partie colorante qui s'oppose à la combustion.
Elle sert dans les arts pour fabriquer les
savons mous, fouler les étoffes, préparer les
cuirs, etc. Elle s'obtient principalement dans
le nord de la France, dans les environs de Lille
et à Arras, ou le commerce en est considérable;
les marchés de Douai, Cambrai et Valenciennes
offrent moins d'importance.-On la reçoit
on barils d'une hectolitre environ.-La culture
du Colza s'est propagée dans divers autres
points de la France, surtout en Normandie.

(A Continuer..)

PRIX COURANTS
DU

MARCHE DE MONTRÉAL.

Dem'ées Coloniales, Prodnits Européens et
Asiatiques, Produits Chimiques, J-c., fc.

Les prix cotés sont ceux des importateurs, par
forte quantité. Les acbteur.- en petitoes quantités
ne doivent pas s'attendre à acheter aux prix entés,
mais à pay'er une eérère avance pourceouvrir les frais
d'emmagasinage, charroyage, assurance, &c., »e.

Les prix sont sujets aux fluctuations du marché.

CAFE VERT-

Rio, ordinaire--.... . .... parlb. O 16 0 17
"bon..................--1 019
choix ............. 020 021

St. Doinigue ............... 018 02
Costa Ris............. 020 022
Jamaïque................. O 17.
Laguayra ................. 0 10 20
Maracaibo ............. 019 20
Ceylan.................... . 21 22
Java.......................021 22
Moch 16................... 24 26

CHOCOLAT-
Tylr 1................parli. 27 O1

0 20 . 100
1si. . .0 4.9 .. 50

CACAO...............parlb. 2. 37j
Ente.. ...................... .. 40

c09.COREE-
Barry. .................par lb. 21 12
Tylor.................." .. 12

CHANDELLE-
sor.acetique d .lmont. .par lib. 22 à 24
paraf ie. ................ ,.. .. 27 . 0
Franaise................. . 23  .

CIRAGES-
aA ....rtinu........par douz. 280 à 30

4.bout... 1 60 .. 176
AmErs.ai ................... 4

Bary. .................... . 29
ler No.... .............. 1 .. 40
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CIGARES-
. Allemands................par 1000. 12 00 à 17 00
Havane................ 30 00 .60 00
Cheroct de Manille. " 22 50 .. 26 00

DROGUES & TEINTURES-
Alun.... ............ par100lbs. 225 à 250
Arrowroot..............par lb. 12* .. 35
Acide Muriatique.........." 5 .. 51
Acide Oxalique........ . " 3 .. 35
Acide Sulphuriques........." 4 .. 5
BOrax..................." 25 .. 27$
Bi Carbonate d Soudo, par baril

de1121bs.................... 500 .. 550
Bois de Campêche......par 100 Ib. 2 25 .. 250
Bois de Nicaragua.... ..... " 2 25 .. 2 50
Crème de Tartre, cristaux.. par lb. 28 .. 30

Do. moulue... " 25 .. 30
Couperose............par 100 Ib. 100 .. 1 25
Chlorate de Chaux ......... " 4 00 .. 4 25
Camphre..............par lb. 50 .. 55
Cochenille ....... ........ " 75 .. 95
Extrait do Bois de Campéche 10.
Do. b16?................." 12 .
Do. " 13.
Do. -ll3.............. " 14.
Garanco...............parlb. 13 . 15
Indigo de Madras.. ...... .. " 85 . I 90

Do. Manille........... " 75 90
Gomme Arabique, lors......" 35 .. 40

Do. do. 2nde. " 30 . 35
Do. Copale.............. " 12 .. 15
Do. Shollac............. " 40 .. 50

Senné ...................... " 20 . 30
Sel Epsom ........... " . 3
Soufro on Fleur........... " 4

Do. Canon...........
Bel de Soude ,....... a 0 bs 4.. 2 50
Salpé're ................. par baril. 10 50 . 1150
Vitriol bleu ..--... ......... par lb. 8 .. 10

EPICES-
Canolle......................par lb. 24 .. 30
Cloue de Girole............. " 15 16
Gingembre d'Afrique... " 12. 14

Do. Jamaïque... 10 .. 21
Maçs.................." 160 .. 170
Muscade ................. '" 80 .. 10
Moutarde de Wix...... .... " 17$ .. 20

Do. do. boutp dodoux. 4 40 .. 4 50
Do. do.jdo.. 260 .. 275
Do. dl Toylor.........par lb. 17 .. 20
Do. Kcen ........ 17 .. 20
Do. Colian;......" 17 .. 20
Do. Française iar:douiz. 2 00 .. 2 25

Piment . ............... par lb. 7 .. 8
Poivro noir................. " 15 . 16

Do. blanc................ " 30 .. 32
Do. de Cayonne. ......... " 15 .. 17

EMPOIS-
Satin do Borer b ........ par lb.

Do. do lb ........ " 11$ à 13
DO. du. Il ........ "
Do. do Rie, lb.......... "
Do. do- l.........." 11 .. 13
Do. do. Ilb ..........

Glenfield .................. " 16 .. 17

FRUITS-
Amandes du Languedoc . .. par lb. 13 à 14

Do. Jourdain...... 16 .. 17
Do. Provence...... " 10$ .. 11$
Do, Princesse " 10 .. 20
Do. Tarragone. " 12 13
Do. Sicile ......... " 1 . 12

Dates...................... ." 7 .. 8
FiusdeSmrno .......... " 12$.. 15

D .s Malaga ........... " 7 .. 8
Noixdo Brasil . .. 7 .. 

Do. Grenoblo .......... " 9 .. 10
Do. Cahors............. " 7 .. 7
Do. Bordeaux......... " 8..

Noisettes de Sicile.......... " .
Do. Barcelone...... " 8

Prunes d'Ente.............par bocal. 55 .. 1
Do. de Turquie ........ par lb. .. 7

Raisins sur couche.......par boite. 1 90 . 2 00
Do. do. ...... " 100 110
Do. do. ...... " Manquent.
Do. London Layers.. .par boite. 2 75 .. 3 00
Do. Soleil.. ....... " 300 7
Do. Corinthe............parlb. 6 . 7
Do. Valence............. " 7 .

Fruits au Sirop...........par douz. 2 5 .. 300
Do. à l'Eau de Vie....... " 3 00 .. 4 00

HUILE D'OLIVE-
Bacigalupi out........par caisse. 280) 0

Do. " ......... 325 50
Barton & uestier, bout.... 790 8 0

Do. k " .0.
Puget... .280 ".1

Do. . .......... " Z5 .. 350
Possel............ " 25 300

Do. ... . 3. . 5• 350
Do. o 4.0. 4.25

Plagniol ......... 0 325
Do. ......... " . 30 40
Do" enf2ts .5 .. 120

hIELASSE-
Darbae.............. Par gallon. 35 à 16
Centrifuge 70 21
Cuba 24 25
De"erara 325 .. 350
Moscovade 275 .. 30
Nouvelle Oréans ..... Manque

" 15 .. 370

Porto io4 00 .. 425
Terre ........... 2

MARINADES-
Cross et Bleckwll .... par donc. 2 60 à 2 70

Jny"e3130 .. 3240

û ............ " 190 .. 200e . .......... . . 19 . 20

Cubla........................ " 4 .. 2

Terrée ...................... "i 20 a.. u2

THE-
Gunpowder ..................
Extra fin à choix ............ par lb. 0 80 0 90
Don ordinaire à bon.. . " 0 70 0 75
Commun à bon............. " 0 60 .. 0 70

IMPtRIAL-
Extra fin à choix ......... ... par lb. 0 75 .. 0 80
Bon ordinaire à bon......... " 0 6 0 70
Commun à bon.............. " 0 40 050

YouNG irson-
Extra fin à choix ............ par lb. 0 80 .. 0 90
Bon ordinaire à bon ........ " 0 '70 ... 0 65
Commun àbon.............." 0 35 .. 60

Hyson-
Extra fin à choix........par lb. 0 60 .. 0 70
Bon ordinaire à bon........ " 0 45 .. 0 55
Commun à bon.............." 03 .. 0 40

J.PONAIB-
Extra fin à choix...........par lb. 0 60 .. 0 65
Bon ordinaire à bon... ... .. " 0 51 · ) 55
Commun à bon.............." 0 27 .. 0 40

TwANKAy-
Bon ordinaire à bon. par lb. 0 35 .. 0 40
Commun à bon..........." 0 25 .. 0 30

SoUoCHoNG AD CoNGoU-
Extra fin à choix........par lb. 0 65 .. 0 70
Bon ordinaire à bon........" 0 55 .. 0 60
Commun à bon.............. " 0 40 .. 050

OOLoNG-
Extra fin à choix.......... par lb. 0 70 .. 075
Bon ordinaire à bon ........ " 0 65 .. 0 70
Commun à bon ............ " 0 40 .. 0 50

VINAIGRE-
Do Bordeaux...........par gallon. 35 à 371

Marseille........... 32. 35
Malt.................... . 37 40
Bohlman......par damejeanno. 2 20 .. 225

TABAC, mauufacturé par quantité de 25 boites on
50) de boites en douane-

Fancy bright 0...par lb. O 48 .. 0 56
Bright Marques " 030 0 40
Mabogny [specialos . 0 17. 0 28
Bright ... ... " 0 17 030
Noir, à chiquer, sucré .... ... " 0 17 0 19
Marin ........................... 0 17 0 19
Victoria ........................ 0 17 0 19
Petit favori .......... ....... " 0 17.0 1
Diment........ .............. .... .. 0 19
Prince de Galles, No. 1 et 2 ..... " 10 18

No.2j, 3t4 " O 14 .. 0 15
DIVERS-

Bleu de Cooney, billes.......par lb. 14 à 17
Do. do. boutons.... " 5. 6
Do. Victoria Laundry. " 12 13

Briques de Bath.................... 27 30
Bouteilles Française à vin, p. grosse. Manquent.

Dl. Anelaise à bière.. " 6 25 .. 6 50
Do. Champagne do... ' Nominal.
Do. Anglaise à porter. " 6 00 .. 6 25

Anis ....................... par lb. 12J . 13
Bouchons à Bière.........par grosse. 25 .. 35

Do. àSoda............" 35 .. 40
Do. à Vin............" 65 .. 1 00

Colle forte Anglaise.........par lb. 15 .. 17
Ficelle de couleur........... " 221 .. 30

Alcalis, Comestibles et Produits de la
Ferme, &c.

ALCALIS- S e. 0 o.
Potasso, ler..........par 100 Ibo. 60 à

" 2nde.......... " 590 à
Perlasse, loeo .......... " 8 70 à

" 2nde.......... " ominale.
COMESTIBLES-

Beurre,ohbix ............... parlb. 17 à 19
" bon ordinaire ....... " 14 .. 16
" ordinaire.......... " 1 .. 12
" inférieur ........... " 9 .. 10

Kamouraska....... " Manque.
Bacon ..................... " Manque.
Epaules..................... " Manque.
Bmuf, Mess.............par Tierce 19 00 .. 19 25

. Prime Mess........... "14 00 .. 15 0
Fromage, bon ........... par lb. Il .. 11" ordinaire " Nominal.
Jambon, vert............... " Manque." fumé .............. " 13 .. 15

PATES-
Vermicelle de Couppin d'Air par lb. 12 à 12$

Bordeaux....... " 12 .. 15
Macaroni de Couppin d'Aix. " 11.. 12

" Bordeaux. " 12 .. 12k
Sagou........................par lb. 7 .. 8
Tapioca.......... .. 7 12

RIZ-
De Pata..............par 100lbs. Manque.
Rangoon ................... " 4 20 à 4 40
Arracan...................." 4 40 .. 450

SAVON-
DoCaBtille..................parlb. 8 à 9
Brown Windsor..........." 14 .. 18
Liverpool...................." i .. 4

SUCRES-
Centrifuge..................p arlb. 9k à
Moscovade............... " 9
De Cuba....................." .
DeorRinra. ........
PortoRi................ 1
Itaffiné Ecospais.............." î. 1

" Anglais blanc....... 11
en morceaux.. " 12 . 1

SEL-
Gros de Liverpool...........par sas 87 à 90
Fin " ..... " 721 75
Factory Filled............." 1 60 65
Fin de Table..... ... pardos. 1 25 1 30
d'Hydres............par minot Manque

Lard, Mes..........par quart. 17 00 . 17 25
Mess mine.........." 15 50 .. 10 00
Prime Mess.........." Nominal.

" Prime................. " Nominal.
" Extra Prime.........." Nominal.

Saindoux...... ....... par lb. 11 .. 00
FARINES-Par quart de 196 ibe.

Supérieure extra .................. Nominal.
Extra ......... ................... 7 65 770
Pancy....................725 730
D Dlédel' st ......... ....... 60

" Canada................050 660
Canal Welland ................... 50 O 0
Forte pour Boulanger ............ 700 750
Super ne No.2 .................. 000 00
Fine........................530 40
Middllng. ................... 375 400
Pollard...........................325 350
Farine en poche par 100 Ibo.. 3 4 .
D'Avoine.................... Nominal.

GRAINS-
nié de Prin.-par 60Ibs ........ Nominal.

Blane d'hiver " ....
Rouge D'Hiver ..
Milwaukes, No.l1 .....

No.7 25 ...7.
Chicago, No, 1"

Nroe........... 4 50 .. .60

Pois ................ par P.,8bs. . 5

Avoine..............par 32 Ib 27 .32
Mals 25..............pariflbe 50 58
Graine do Lin. .......... .60 Ib Nominal.

do Pril ...... a.....p Nr45mb do
do Trifler . p....... do

Productions et Manufacture Indigenes.
Ai "...................Par lb. O 12$ .. 015
Allumettes Eddy. ...par caisse. 4 75

" eiakeN..............4 0 4 50
éique ............. · ·

Dalaisen aton, No, . ...... . 355
No." ........ .300
No. 2 45
P.. 2 75

A n . .. . ....... . s 2 0
. ........ .. 210

on cordesr, Ne. 1 '2 .30
No.l1..... . .185

rin, N. ......... .
do Mil. ......... r5b. .275
N f.........ar 240

Discuit à la Rein ........... par lb. ..12 .. 0 15
auVie............... .. . 5009
Sucrée.........." 40 . 008
Pic-No............." O . 0012
MuésN............... .... 0 15

Dresses à plene. .par douz. .0 250
. olier«.......... O 60 150

Sàn o............." 1 00 150
Cire blaNnhe........... lb 0 " . 75

jaune ..............-.. 000 035
Cirage, No. ........... par grosse.. 50

NO. 2............. " . . 0
No. . ....... .... .. 400

ChandueParrafRine blanche .par lb. 25 à 27j
Scoloriée.. " 2 .. 30

Suif................" o.. l 08
CiareP(ti-baNcdlallavan.parlO 270 .. 3500
CaBe à lîcos .......... par dlb. 12 15

merlins............" 12h 15
grolles............. 15

Cordes, 48 pieds...........par douz. 0 .. 10 7
" 0 .............. .. 150
72 .. ...... ...... .. 170

o . 2 .............. .. 40
Npois.8la ............. " l.... .. 8
d n ooolou r8k..... ..
bleu ........ .......... 81
Patin 1 l..............0 "4 .. il

" Bl d'inde .......... 1 .. il
Eingles on bois..........par boîta - .. I 20
iioue deLosp-marin (nouveau procedé>

j.arigallon. 7'à 7

Baline br ....... . "ai.

• M72. 5.. ... 55
" Lin crue 7.............. - .. 77

I- bouillie .... " 80 .. 82
Houblon....... ........ p r 15 .. 50
Laveuse on bois .. :...Par douz. 1 90. 2 10

64 p zinc............" 200 .. 20
"astiqe.nd....... par 100 Ibo 3 50 .. 75

Mine de Plomb, Dôme. -pur. rosse. - .2 50

Poudre Allemande. ar 2 don. Ibon. 7 2 - 0

".""4ailoc -2..-65

'P" M"r* * - -............. -5

Poudre, C rolu Favorite.......... 70 .. 2 25
Cnok's Frieni 5 oz. - 8 .. 85

L s 1 oz. .. 2 40
P"troln........ r gallon. O 32 .. 2 35
Papier à envelopp pepotiten grandeur

par romime. 0 25 .. 075
Savon comn........par bol0 1bs. 1 . 5 .. 40

M brun ordinairem.. par lbrs. -... 004
.. marque de la courounle Il O0 S.O05$

"ieb...................." 004. 005k
Pd teilette...........par dons. 0 .. 075

Sel de Goderich........p r quart. - .. - 40
Seaux, 2 cereles............... - .. 2 10

Pou3 'd o Favorit ........ 225 .. 235
Sirop tandard ........ pt. -galln Manque.

P od................... . 03 .. 030
" Miel..ria................... 055
" Ambre........................ 0 77 .. 080
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Sucore aune, No. 2
No. 2j Selen échantillon.
No.3

Sucre blans raffiné . .par Ib. Il .. 0 12
cassé................. " 12 .. 0 12
en poudre. ........... " 12 .. O 12
pour confiseur............" 13 .. 0 13j

Chaussures, Cuirs et Peaux.
Ouevrages pour IIoimeisI.

Bottes Napoléon semelles rapportées........... 3 00
. sn taure....................................... 2 20

en vache No. 1...... ............. 2 15
No. 2....... ............ 2 10

Demi-bottes buffet en vache D. S. et S. S... 1 90
Waterloo No.1..... ............. " ....... 1 10

" 2................. .. .... 1 00
Brogans No. 1.................. ............ 1 00

". 2............ .... .. ..... 05
Cong. buff cousues à la main .................. 2 50

veau canadien " ............. ...... 2 75
" Français .................... 3 00

kid I - ... ... ........ 3 00

buff chevillées, Semelles rapportées 1 80
" D. S. et S. S............ 1 70

kid de vache chevillées D. S. et S. S.. 1 60
chèvre anglaise cousues " . " 3 00

buff cousues à la machine.. ............ 1 90
" veau " " reclaquées.2 75

Souliers ? oreilles buff et vache D. S. S. S. 1 15
" laces vache D. S........................ 1 00

Cong. prunelle cousues à la machine......... 1 70
Pantoufles tapis............ ......................... 25

Ousvrages pour Garcons.

Bottes en taure semelles rapportées 1à5...... 1 60
Nap "...... 1 70

" Nap Union " " ". 1 60
Cong buff " " "...... 1 30

" l D. ................ ..... ." ..... 1 25
Brogans en vache D. S...........'' ...... 85
Bals union semelles rapportées.................. 1 21

titu-rages pouer Esnfanits.

Bottes taure sem. rap. bouts en cuivre, 0113 1 30
" Nap " " " " 145
" Nap union " " " " 1 40

Cong buf semelles rapportées 911 3............ 1 00
Bals union " " ".... . 1 00

Ouvrages poi.tr Femmes.

Bals buff dentelées, liautes, D.S. etS.S. p.fn. 1 15
" " union dentelés, hautes D.S. et S.S. 1 10

cuir grainé " " " 15
"4 basses " " 1 05

" buff " " 5" 1 O
" buff union " " i 00

Cong buffot cuir grainé,imit.lacées D.S.-S.S 1 25
"l " D. S. et S. S...... . ....... 1 05

Bottines on vache D. .... . ........ 85
", "l S. S............................. 80

Demi-bottines en vache D. S. et S. S.......... 80
Cong kid français cousues........................ 1 80
Bals " boutonnées........ 2 25

" " ." " ...................... 2 00
Pantoufles uni ..................................... 45

tapis.............. ....................... 50
foutre, élastique D. S............... 65

Bals prunelle hauts do fant:aisies............. 1 00
Il Il I. unies.......................... 1 00

reclaquîées cuir vern is............ 1 40
" on chèvre.............. 1 50

unies, basses........................ 75
boutonnées, hautes............... 1 60

Cong " ......... ................. .............. 75

"l " fin, hautes........................... 1 25
Souliers cuir vernis, S. S........................ .80

" Elastique D S............. 80
Ouersages peser Filles.

Bals buff hautes dentelées D. S. et S. S...... 90
" euirgrainé hautes dentelées D.S.& S.S. 90

buffunion " ". " "1 85
" buff basses " " " 80
" cuir grainé " " " 80

buif union " " " 75
Cong buffet cuir grainé,imit. lacées DS.&SS, 1 00

Bl D.S. et 8.8....... ............ 85
kid français, cous es....................... 1 60

Bals " " " boutonnées....... 1 75
I " " .................. 1 60

Bottines en cuir D.S................................ 75
"l " bouts cuivrés D.............. 80

Souliers cuir vernis à talons 1352............. 75
" .012........... 65

6h8............ 55
Cong prunelle..................... ................. 70

"l "l Montréal ........................... 1 25
Bals " hautes, boutonnées............... 1 32

" basses...... .............. 75
" " hautes de fantaisies............ 92

Ouvrages pour Enafaits.
Bals buff hautes, dentelées D.S. et S.S. 0h10. 70

cuir grainé hautes,tdent. D.S. et S.S.
6o lo.......... ......................... 75

buff union, hautes, dent. D. S. et S. S.
6110......................................... 67

cuir grainé basses D. S. et S. S. O0.. 60
" buff "4"4 " " 60

" buff union " " " " 55

" buff et cuir grainé, reclaquées D.S. et
S. S. 5 8.................................... 50

Cong buff D. S. et S. S...................... 10 65
" " bouts cuivrés D.S et S. S. " 70

Bottines en cuir 50
Le sbts culv. " " 55

Cong kid français, cousues " 1 10
Bals " " " " 1 20
Bals prunelle, hautes de fantaisie " 75

" " basses " 60
Cong " ................................. " 60

" Montréal...................." 1 00
Bals kid boutonnés 26....... ........... 75
Souliers de fantaisie 2 *6.................... 374
Souliers cuir verni de fantaisie 2à6.. . 35
CUIRS-

Cuir à Semelle, No. 1 B. A.... la lb. 27 .. 28
No.2 4 ... " - .. 25

" (Slaughter). " 30 .. M5
Cuir à Harnais.............. " 32 .. 34
Vache Cirée Légère.........." 423 .. 45

" Lourde ....... 4 .. 42
Vache A Grain................ 40 .. 43
Vache fendue Légère......... " 27 . 30

. ................ " 30 32
VacheBulfée (buff)......le pied. 16 .. 17

" Grainée ('obbled)..." 16 .. 17
Vache Cirée, unie............ 19.. 20

" "l carlée........ " 17 ·· 18
Veau Canadien, 24 138 lbs..mar lb. 75 80

1" 30 à 36 bs.. 80 85
Peaux tannées de Mouton.. " 27 .. 33

PEAUX-Peaux salées, insiietées N. 1.. par lb. 10
1. 1. Il No. 2. . Il 9

Vins et Spiritueux.
BIERE-

Allsopp, bouteilles ...... par douz.
lI À ' ...... ..

Bass. bouteilles ......
JIeffrey, bouteilles ... "

W. Younger& Ciebouiteilles

EAU DE VIE-
Giraud Frère .......... par gallon.

4 . ........... n isse.
Chaloupin............. par gallon.

................ caisse.
Biscuit, Debouché & Cie'., p. gillon

.caisse.
iIennessy & Cie ...... ··par gallon.

S............ caisse.
Martell............ par gallon.

c ..................... eaisse.
Jules Robin & Cie......par gallon.

S<........., isse.
Sazerae, Desforges & Cie., p. gallon

" ......... caisse.
Coran & Cie:...........par gallon.

" ................ caisse.
Pinot, Castillon &Cie. par gallon.

.......caisse.
Central Vinoyard Proprietors.

par gallon.
Old Vineyard Proprietors "l
Rnault................pargallon."s .................... e .
Gerin............spar gallon.

............ . caisse.
GENIEVRE-

Boll & Dunlop.........par gallon.
])eKiyper................
Iloutmlanl ................. "
Ilonneker...... ..........
Key Brand ...............
Beuker ..................
Linonbrink ...............

C«inIen Rolfîuen-
Boll & Dunlop ......... r caisse.
Deluyper ................
Iîoutmnan............. ....
IIenneker.................
Key Brand................
Beuker....................
Linenbrink ...............

Cai le Vertes-
Bell & Dunlop ..... ...
DeKuyper ........... "
Iloutman ............. ...
IIenneker................. "
Key Brand ...............
Bouker ...................

Ceisees Jaunes-
Houtmnn .................

Caisec Bleues-
lIoutman .................

OLD TOM-
Booth .................. par caisse.
Bernard ..................
Flett ......... ...........

RUM-
Jama'que..............par gallon.
Demarara ................ "
Cuba......................

2 40 à M'
1 50.. 2 70
2 45 2 60
100 .. 275
2 45 . 2 c
1 60.. 1-75
2 40 .. 2 0
1 50.. 60

1 75.. 1 90
6 60.. 7 00
2 10 .. 2 5
7 00 .12 00
2 00 .. 2 10
600 .. 6 25
2 10 .. 2325
7 50 .. 800
2 10 .. 235
7 75 .. 5 00
2 00 .. 22
6 50.. 700
1 90 .. 200
60.. 7 00

Manque.
6 00 .. 650
200 .. 21<
700.. 750

200 .. 210
200 .. 210
200 · · 210
60 5 .. 7 00
190 .. 2 40
6 50 .. 10 00

1 30.. 1 35
1 35.. 1 -10
1i5 ... 1 30
1 25 à 1 30
1 301.) 1 30
1325 .. 1 35
1 30.. 1 32

6 20 .. 6 00
6 50 .. 6075
6 00 .. 6 25
6 25 .. 650
600 .. 6 75
6 00 .. 6 25

Manque.

3 25 3 40
335 ... 350
3 20 .. 3 305
3 20 .. 330
3 20 .. 3 40
3 30 .. 3 40

6 75 .. 700

4 00 .. 4 25

5 75 à 600
5 25 .. 550
450 ... 4 75

1 90 à 2 10
1 70 .. 1 80
1 60 .. 1 70

-Nous attirons l'attention de nos lecteurs
sur l'annonce dit Dr. Jlacques que nous publions
dans nos colonnes. Le Docteur est un jeune
homnie de mérite et de talent, le remède qu'il
offre au publie contre le choléra est un héritage
de son père. Vingt-quatre années d'expérience
ont prouvé son ellicacité. Les longues études
lu Docteur, le nombreuses recherches que son

père et lui ont faites sur la nature de ce terri-
ble fléau, et les moyens de le combattre avec
un succès qui ne s'est jaiais démenti, les nom-
breux certificats qu'il publie à l'appui de ses
prétentions, lui donnent droit à la confiance pu-
blique. Nons ne désirons pas la venue de ce
terrible visiteur, mais s'il était de notre destinée
<le le voir paraître parmi nous, nons espé-
rons que le remède du Docteur Jacques tien-
drait toutes ses promesses, et qu'avec ce spéci-
lique sous la main nous n'aurions rien à crain-
dre de lui. Le remède du Docteur Jacques est
souverain pour les choléras et diarrhées de
toutes sortes particulières à cette saison le
l'année, et en allant voir le Docteur Jacques.
non-seulement on peut se mettre en garde con-
tre ces maladies, mais encore faire une bonne
action en encourageant un compatriote, qui
par le travail assidu auquel il s'est livré depuis
quelques aunées, est menacé de perdre la vue.

La Société qui a ci-devant existé entre les sous-
signés sous les nein et raison de J. B. Auger et
Cie., Expéditeurs, a été dissoute de consentement
mutuel, le 21 Juin 1872.

Toute affaire concernant la dite Société sera
réglée par nous au Bureau de la ci-devant
Société.

J. B. AcEs,
J. MlcLENNAN,•,
lciiie McLENNAN.

Montréal, 21 Juin 1872.

AVIS.-Les affaires de la ci-devant Société, J.
B. Auger et Cie., seront à l'avenir continuées par
les soussignés sous les nom et raison de J. B. Au-
ger, Fils et Cie.

J. BTE. AUGER, Sa.
J. BTS. AUGER, Ju.
STAsISLas AUGER,
Du. Hoiriîas LELANC,
EMILE SEorI.

Montréal, Juillet 1872.

VINS XERES-
Valette..................per gallon. 0 65 .. O 90
Paul limile Thomas........" 0 75 .. 1 00
M ontillo .................... " 0 80 .. 100
Lacave ..................... " 0 90 .. 1 40
Pamnatin .................. " 120 .. 300
Domaecq .................... " 150 4 00
Malvoicie................." 1 00 1 25
Cramp, Sutor & Cie........." 2 10 .. 5 O

Anontillado ".. . 5 50
Paxarete.... ".... 600

PORTO-
No.1,2et3................." 0(65 .. 090
Tarragone ............... " 0 5 .. 1 00
Cataluna.............. ..... " 60 .. 0 65
Moliier .................... " 0(65 .. 0 0
Graham, No. 1............. .. 1 40

No.2............ 150
N o.3.............. .... .. 1 75
N o.4 .............. " ... .. 2 25

unt................. ..... " 1 15 .. 4 0W
Oilley, Cramp &Forrester's 0 " .... .. 1 30

0 " ... . . 1 45
000 ".... 1(5
<',> "...180

autres marques " 2 10 .. 4 25
WHISKY ECOSSAIS -

Raimsay................par gallon. 200 .. 2 10
................... caisse. 5 50 .. 6 00

Bullock, Lade & Cie.. par gallon. 2 85 .. 2 00
.....................caisse. 4 50 .. 5 00

Stewart................îpargallon. 1 70 .. 180
. ......... .......... caisse. 4 00 .. 4 50

WHISKY IRLANDAIS-
Cork Distillery ........ par gallon. 2 00 .. 2 20
Dunville ............ " 200 .. 2 10

..................... caisse. 5 75 .. 6 00
W'IIISKY DE SEIGLE-

En douane........................ 32 -
Acquiits ...................... 80 -

CHAMPAGNE-
Moet & Chandon, No. 1, bouteilles. 1G 0 .. 'q 0

" '' 17 00 . . 1 1 0)
No. 2, fouteilles. 15 00 .. 16 00

I I 15 00 .. 17 00
Roederer ......................... 15 00 .. 20 00
Jules Mumm. .......... ......... 15 00 .. 20 00
Bouché Fils.................... 15 00 .. 20 00

ESPIIIT DEVIN (Iligliwines) 50 degré en douane
Dow & Cie.............par gallon. 5 .. 52j
Il. Corby & Son.... ............ 47. 50
J. il. Wiser & Cie., par gallon, on

douane...................... --
nequitte ................. 1.14 . -

Gooderhain & Worts .............. - .. 50
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PROVINCE DE QUEBEC.
CHAMBRE DU PARLIAMENT.

BILLS PRIVES.
Les persnnes qui se proposent do s'adresecr à

la LEGISLATURE de la Pruvine de Quiébreo
nour obtenir la passation de BILLS PRIVES oi
LOC AUX, portent concession de privilèges exclu-
Bils ou de pouvoirs do Corporation pour les fins
comuerniales ou autres, ou nyant pour but de
régler des arpentages ou définir des limites. ou de
faire toute choso qui aurait l'e(lt do compro-
mettre les droits d'autres parties, sont ilar les

résentes noutifiées ue, pur les règles du Conseil
Législatif et do iAssembléo Législatif resetie-
tiveuent (lesquelles règles sont publiées au long
dauns la "Gar.tte Ofliciello de Quihe)." elles
sont requises d'on donner DEUX MIS D'AVIS
(spécifiant clairement et distinatement la naturo
et 'obiet de la dite demande), dans la "Gmzette
Officielle de QuébeC," en nUIglais un français, et
aussi dans un journal anglais et dans un journal
français publiés dans le district concerné et de
remplir les forn[ulités qui y Font mentionnées.
Lo premier et le dernier de tels avis devant titre
envoyés au Bureau des Bills Privés de chaque
Chamlbre.

Toutes pétitions pour Bills Privés doivent étri
présentées dans les "trois premières seminaines"
dle la session.

BOUCHER DE BOUCIERVILLE,
Greffier du Coun. Lég.
1. M. MUIR,

Grollier de l'Ass. Lég.
Québoe, 6 Aout 1872.

COMMERCE.
Grande Réduîctiou au Noueau Magasin

LEFEBVRE & PAQUET
· .EsEGE r U PAVILLON BLANC

No. 101, Rue Notre Dame
(Côté Oucst,)

Afin de fuiro place à leur importation d'automno,
qui eut très considérable, MM. Lefubvre & Paquet
ont décidé de vendre la balagnec do leur assortimîîent
d'été (qui offre le meilleur choix paossible) A% lino
réduction de 20 par cent.

Ce grand ascoriumuent comprend les Marchandises
suivantos: Suies noires et do couleurs. Popelines
uoie unies et fleuries Alpacs noirs et de couleurs,
Mérino, Thibets, Paran'i tas. Dr i le Crêpe, Mous-
selines, Eoffos brochées, Indiennes Guyniaumues,
Etoffes à Gilets, Draps à Gilets, Drplus Anglais et Ve-
nitiens nors et de coulourr, Casimires, Tuweods des
patrons les plus nouvcaux et des meilleures manîueuî-
factures, Patrons dle Vesteà. ConLtings nouveaux.
Etoffes . Chemises, Corps. Caleçons, et beaucoup
d'autres articlew troi long A énunrer.

De plus :-1,5 piècces Coton Jaune, peu endonm-
mangé, e la verge; un lut Indiennes, 7 et 8e do ; Gre-
nadunes, dernirs goûts, 12 do; Popelines soie rayée
-10e do; Collets, dentelle fil, .15e ; Serviettes de Table,
190e la doz; Essuie-Mains, tout toile, Oc ; Cotons à
Drap t bas prix.

3"N'oubliez pns l'aIreso:O
LEFEBVRE & PAQUET,

101, Rue Notre-Dame.
8 Août.

Dissolution de Societe.
La Société qui existait ci-devant entre les sous-

signée, comme fabricants do Biscuits (Crakers]
sous la raison sociale de Losxu & Ci., a été
dissoute de consentement mutuel. MM Viu &
Viro restent seule chargils dii réglement dos
affaires de la dits Société.

VIAU k VIGER.
CUTIIBERT LOISEAU.

Les soussignés saisissent cette occasion pour
remercier leurs amis et le publie de l'encourage-
ment libéral qu'ils on ont reçu, et pour les infor-
mer qu'ils continueront, comme par lo passé, à
fabriquer des biscuits de toutes sortes et de pre-
mière qualité ; qu'ils ont considérablement aug-
monté leur établissement. Ils espèrent par la

qualità de leurs marchandisos et la promptitude
i exécuter les commandes, continuer A mériter
l'encouragement public.

,VIAU & VIGER.

ASSOLIATION M[[UEELLE

D-IT C.ANA~DA.

Incoi Çparepar' le Parlemnît de la Puiiissane

et pernise par le golfnvernein ent.

C'est la Reule urleiiaie 'îCanadienne iur la Vie .i
soit purement Mutuel/e, et elle est établie sur les vrais
principes des ConatIgnies le plus considérables et
les plus riches du monde.

Les affaires d'Assurance d'aucune autro nature le
sont transigées, et aucun Actionnaire ne peut absor-
ber les Prolits dos Détenteurs d Police. Dans cette
Compagnie

TOUS LES PROFITS APPARTIENDRONT

AUX ASSURES

Cette Comupuagnie a été formée lar l'association de
quelques Messieurs qui occupent lin rang élevé dans
le commerce du Canada et qui, voyant les soinimies
énormes d'argent qui ont été veriées duî pays alux
Compagnies d'Assurianco Mutuelle, d'origine amnéri-
cailne, ont résolu de fitre tout en leur pouvoir our
arréter cet état de choses, en étaLblissaînt une Con.
liagnie en Canada qui rencontrernit les besoins de
ceux qui désirent s'asauror A cetto Compagnie,

LA MIEUX ETABLIE ET LA PLUS VERITABLE

DES ASSURANCES SUR LA VIE.

Le succès qui est venu couronner leurs efforts est
tel qu'il leur permet de garantir complètement que le
principe de l'Assuranco purement mutuelle sur lut
Vie, adopté par une Comipagaio indigéno, ne peut
manquer d'établir une

GRANDE ET PRECIEUSE INSTITUTION POUR

LE PAYS ET LE PUBLIC.

BufAi. Pnr\cîiAi, o 1_t Pirovrsce n QIu suc:

No. 235, Rue St. Jacques
MONTREAL.

DIIREoTE-TRS

WK DARLING, Ecît.,

R. J. REEKIE, Ecit.,

L'Hoe. L. S. HUNTINGDON, M.P.

VICTOR IIUDON, Ecie.,

E. P. POMINVILLE, ECnt.,

THOMAS TIFFIN, Eoe.

EDWARD RAWLINGS,
GE R AN T

DE QUI ON POURRA OBTENIR LES

PRSPECTUS ET AUTES INYMMATIOS.

ON DEMANNDE DES

AGENTS ACTIFS et INFLUENTS
DANS TOUTE LA PROVIN.CE

8 Août.

LA Convention et transport d'affaires entre les
Soussignés ayant été annulés do consentement mu-
tuel, ohncune des parties intéressés continuera ut l'a-
venir les affaires pour soin propro compto.

Araires cl'lncan, &c.
Les Soussignés reprendront les affairos pour leur

prîlro comple etilule
ENCANTEURS rr MARCHANDS A COMMISSION
duns toutes ses branches comme ci-devant. et oolli-
citent respeetueuemnt le patronege di public, et le
soutien de leurs nulie conimne lar le passé.

JOHN LEEMING & Cie.,
,e Blureumi et MagAsin, nprèls le 1er Septembre,

No. 13, Rue La Biyer. Bloc des-Seurs, Montréal.
Montréal, 211 août 18'7:.

BARRIERES DE FER COMPOSÉ
Polir les Etablissenents Publies et Privés,

Baleons. Toits, Cimetières, Biniques,
Bureaux, Garde-Corps, etc.

OUVRAGE EN FIL DE FER
Do toutes sortes.

OIVRAE EN FER DE MOYEN-AGE
Pour les Eglises.

LITS EN FER OUVRAGÉS. pour les Hopitau:,
Convents. etc. OUVRAGES EN FER,

D'ORNEMEN TS de toutes façons.
- ON FOND SUR COMMANDE. -uR

Montréal, 1er Août 1872.

VINAIGRE! VINAIGRE!
FUTAILLES, No. i

No. 2
"MALT

CIDRE
VIN BLANC

" A MARINADES EXTRA FORT

-AussI-
DAMEJEANNE A MARINADES A BAS PRIX.

DRANSFIELD & CIE.,
Manufacturiers, Toronto.

No. 6, Rue St. François- BARSS, TUPPER& CIE.
Xavier, Coin de lit ruo
des Commissaires. Seuls Agents.

Acte concernant la Faillite 1869
IANS L'AFFAIRE DE

P. OCTAVE CI430T, ci-devant Mlarchand de
Si. Elienne, et maintenant de la Cité de Mon-
treil,

FAILLI.

J0 Soussigné, L. Jos. Lajoie, do Cité et du District
de Montréal. ai été nommné Syndic sn cette affaire.

Les Creanciors sont requis de produire leurs récla.
mations à mon Bnrean, sous un mois, et sont ausEi
par lo présent notifiés do Fe réunir à mon Bureau,
No. 97, Rue St. Jacques, on la Cité de Montréal,
SAMEDI, le DIX-NEUVIÈME jour d'AOUT cou-
rant, à 8 heures P.M., pour l'examen du Failli et
pour l'arrangement des affairos do la Faillite en
générale,.u 0. AON

L. JOS. LAJOIE,

Montreal, 17 Mai 1872.
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OVIDE STEs MARIE
MARCHAND A COMMISSION

ET

A G ENT G E N E 1A L

Nos. 404 et 
46 0, Roue St. Pai,

MONTREAL,

REPRESENTANT EN CANADA LA MAISON

E. GERIN, de St. Jean d'Ange-
ly, Charente Inferieure,
France,

Pour les articles suivants
Eau de vie qualite superieure
Champagne ' e
Clarets 'e

Sauterne
Chablis "6

Conserves ""

Nauxpic (Vin des Dames)
AUSSI AGENT POUR LA CELEBRE 3AISON

MERMILLIOD FRERES,
de Chatellerault, (le Sheffield

de la France.)
COUTELLERIE PRANCAISE SUPERIEURE.
N.B.-Ordres reçus pour le Commeree seulem ent

Montréal, 18 Juin 1872.

DE

GODFROY CHAPELEAU
A l'épreuve du Feu et des Voleurs, doublés en

Acier et on For.

CONSTRUCTEUR DE PONTS EN FER
AUSsi DE

GARNITURES INTERIEURES, pour voûtes en
fer, avec portes à l'éprenve des voleurs.

PORTES ET VOLETS en fer à l'éprouve du feu.
PORTES EN FER pour Banques, Institutions

Publiques et Charniers de Cimetières.
COFFRES DE SURETE, pour la préservation

de documents importants, Billets de Banques,
Débenturos, ote.

SERRURES BREVETEES, Spécialomont adap-
tées aux portes de voûtes, Banques, Coffros-fort
et Prisons.

OUTILS DE TAILLEURS DE PIERRE.
COFFRES-FORTS DE SECONDE MAIN pris en

échange de coffres neufs, ou achetés au plus
haut prix du marché.

BUREAU-320 RUE ST. LAURENT.
USINE:

Coin des rues Ontario et St. Chariles Borrommie
MONTREAL.

9 Juillet 1872.

Chemins de Fer du Canada Central
BROCKEVILLE ET D'aTTAWA.

Grande Route a voie large con-
duisant a Ottawa.

LE ET APRÈS LUNDI, LE 8 MAI COURANT
les conroi partiront comme suit :

DE BROCKVILLE
ExPEcss à 8.00 A.M., arrivant à Ottawa à I.00

P. M., et à Sand Point à 1.20 P. M.
TRAIN DE LA MALLE à 4.00 P. M., arrivant à Sand

Point à 9.30 P. M.
ExPREss DIRECT D'OTTAWA, à 3.30 P. M,, On con-

nection avec l'Expresa de jour du
Grand Tronc de l'Est à l'Ouest, arri-
vant à Ottawa à 7.10 P. M.

D'OTTAWA.
ExPREs DIRECT DE L'OUEST à 10.00 A. M., arri-

vant à, Brockville à 1.40 P. M., en
connection avec l'Express de jour du
Grand Tronc allant à l'Est et à
l'Ouest.

TRAIN DE LA MALLE à 4.20 P.M., arrivant à Brock-
ville à 9.35 P.M.

ARRIVANT A SAND POINT
à 1.20 P. M. et à 9.30 P. M.

PARTANT DE SAND POINT
à 0.00 A.M., 11.40 A.M., et à 3.30 P.M.

Les Trains du Canada Central et les embran-
chements de Perth font connexion régulière avec
tous les trains du chemin de for B. et 0.

Transbordements faits avec diligence. PAS DE
TRANEBORDEMENT LORSQUE LES CHARS SONT CHAR-
GÉS AU CoMPLET POUR UNE STATION SPÉCIALE.

Il. ABBOTT,
Brockville, 4 Mai 1872. Directeur.

P. DAIGLE
Marchand de Grains, Farines

ET PROVISIONS

No. 273, Rue des Commissaires
.MONTREAL.

Dr. J. A. OREVIER

M R DUill Li CREVELULË
Guérit toutes los maladies du cuir chevelu,

éruptions, irritations, fortifie la racino dos che-
veux, les empêche de tomber et les fait croltre,
leur rend leur couleur primitive.

Prix - - - - - $1.00 la Bouteille.

firSupérieur à toutes les préparations con-
nues. S'adresser au

DR. J. A. CREVIER,
. 44, Rue Bonsocours.

BENRI C. BOSSÉ

MARCHAND DE BOIS
ET

Marchand a Commission
EN GENERAL

Agences par tout l'.Europe et l'Amérique

No. 8 BATISSES GOWEN
RUE ST. PIERRE, Q UEBEC

L'Anti-CHOLERIQUE
DU

Dr. L. I-I. .JACQUJES.

L E PREMIER SPÉCIFIQUE connu contre le
CHOLÉRA, découvert en 1848, éprouvé dans

la grande épidémie du Choléra Asiatique de 1854.
24 années d'expérience n'ont fait que confirmer

la supériorité do ce grand remède sur toutes les
autres préparations vondues dans le même but.

Son incontestable eflicacité est certifiéo par les
personnes suivantes :

Les Soeurs de la Providence qui étaient au cou-
vent do Ste. Elizabeth et qui assistèrent les cho-
lériques de 1854; le Dr. A. R. Pinot, do St. Lau-
rent; Soeur Maria, directrice, Sour Christine et
Sour Justino, au nom rle la Communauté des Fil-
les do St. Joseph; lo Dr. G. Madore, de Rigaud;
M. Joln Watkins, imprimeur ; Mime. Dorval, No.
410, rue Dorchester; M. E. Mercior, No. 17, rue
Sanguinet; Dilo. Hélène Lacroix, No. 93, Rue
Berry; M. André Bisson, épicier, coin des rues
Lagauchetière et St. Constant; M. Edouard Pla-
mondon, No. 153, rue Lagauchetière ; M. Arthur
Bouchard, tailleur d'ornements d'église ; M. Chs.
Bonoit, 419, rue Lagaucletière; M. Frs. Moreau,
charpentier, rue Ste. Catherine, le Dr. N. Des-
marteau, Montréal; et un grand nombre d'autres.

PRIX :-35 ets., fioles No. 1; 50 ets., fiolos No.
2; $1.00, fioles No. 3.

i A vendre au No. 165, Rue Lagauchetière,
Montréal.

S août.

Le Vivificateur des Cheveux
DU

DR. L. H. J. JACQUES.
Pour rendre aux Cheveux xris ou blancs lourcou-

leurprimitive. poureopêcheries Clioveuxde tomber,
pour nettoyer la peau de la tête.

PRIX: 50 Cts. la bouteille.
A vendre au Ho. 105, RUE LAGAUCHETIERE

Montréal.

Une réduction libérale icra faite au commerce.

AVIS.
Les Soussignés ont maintenant en main

et ofirent au

Plus Bas Prix du Marche
150 Futailles hUILE DE MORUE
25 " HUILE DE LARD

Barils et demi-barils HARENGS DE LABRADOR
de première qualité.

DEvANT ARRIVER:
500 QUINTAUX DE MORUE CHOISIE.

BARSS, TUPPEIL & CIE.,
359 Rue des Commnissaires.

JOSEPH RIELLE,
ARPEiJNTEUR JURÉ

A TRANSPORTE SON BUREAU
AU

No. 146, Rue St. Jacques
AU-DESSUS DE MM. GIBD & CIE.

Etablie en 1834.

F W. COATE & CIE.
AGENTS DE MANUFACTURES

E1ICA NT E URS
. T

MARCHANDS COMMISSIONNAIRES
TUE KING
TORONTO.
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A SSORTIMENT COMPLET DE PEINTURES,Huiles, Vitres, Pinceaux. Vitres coloriées et de
Miroirs. Tapisserie, Huile de Ciarbon,:Lampes, etc.,
des plus considérable et admirablement choisi.

VENTEs EN GRos ET EN DÉTAIL.

Mf!W Veuillez rendre une visite à mon Etablisse-
ment,
311 et 313 RUE ST. LA URERT, MONTRÉAL.

L. N. DENIS.

Huile de Petrole.

COMPAGNIE CANADIENNE DES TERRES
ET DE MINES (Limitée)

Bureau principal: 22 MININo LANE, LONDRES,
ANOLETERRR,

TRADE e> e MARK.

P FIRE TEST t-
AND

MEASURE

R INERIE DE PETROLE (STANDARD
PETROLIA), ONTARIO.

D. CAMPBELL, AGENT,
13 Halle aux B11s,

MONTREAL.

ROBERT B. MURIAY,
M ARCHAND EN GlIOS DE PETROLE RAF.

FINEE. D'HUILES LUBRIQUES, BEN-
ZOLE, GOUDRON, etc.,

36 Rue Lemsoinc, MONTRÉAL.
Toujours on magasin toutes les meilleures marques

d'Huiles do Charbon.
Le plus haut prix payé pour les barils vides.

ADOLPHE GERMAIN,

V 0 C A T,
SOREL, Distriet de Richelieu.

M. GRiXAIN se charge de toutes collections et d'af-
atres légales dans le district de Richelien.

Courtiers.

A. & A. B. CHARLEBOIS.

COURTIERS de DENREES COLONIALES,
"-J et

AGENTS POUR LA DiTrLICaRIE,

GOODERIIAM & WORTS,
TORONTO,

16, RUE ST. SACREMENT,
MONTRÉAL.

J. P. 0OX,
COURTIER EN THE,

HUILES,
EPICERIES,

et
DENRÉES COLONIALES,

Coin des rues
ST. SACREMENT ut ST. NICROLAB,

Mo&asAÀL.

Machines a Coudre.
LE

VERDICT DU PEUPLE
LA MACHINE A COUDRE

GA R D 1N FR.I
Est reconnue par les meilleurs juges du pays, pour

être la meileuro Machine à point noué pour
Fanillo et pour les Manufactures, qui ait été

présentée au public.

Ces MACHINES ont obtenu les prix suivants en
compétition avec les meilleures Machines do ce

Liste de Priix pjour 1871.
Premier prix à Toronto-Premier prix à Londrès, à

l'Exposition du Great Western-Premier prix à
Guelph, h.l'Expositiond(u Gre.tCentral-Premnier
prix àSte. Catharine, Comté le Lincoln-Premier
prix à Chatham. Conité de Kent-Premier prix à

aterloo. Comté de Waterloo-P>romier prix à
Orangeville, Comté de Sinc.e-Premier prix à
Mono. Comté de Pool-Premier prix à Caledon.
Comté de Simcoo-Premier prix à WVelland,Conté
do Welland-Premior prix à Otterville, Comté
d'Oxford-Second prix à l'Exposition Provinciale
de Kingston, et D loeio à Hamilton, et diverses
autres Expositions d Comté.

- Cetto Machine peutiurler, border, broder, faire des
remplis. piuer, rebattre, et coudre toutes les Etoffes
depuis les us logures jusqu'aux cairs les plus épais.

PRIX: 32, garantie pour 5 ans.

jIWi Ces Machlinee sont égalemelt vendues par
psa icemente msensues.

W. N. LLOYD,
Agent pour Montréal et les environs.

431,-Rue Notre-Dame,-431,
[COIN DE LA RUE DOLLARD.]

ZEr On demande des AGENTS pour les Comtés
des environs de Montréal.

GRANDES DECOUVERTES
DU

Dr. J. A. CREVIER.
L'ANTI-CHOLERIQUE

Le seul spécifique connu contre le choléra et
toute espèce de Diarrhée, Dérangement d'Intes-
tins et d'Estomac, Indigestions, &o., &c.

Cures merveilleuses attestées par des person-
nes dignes de foi et bien connues.

Prix - - - - 50 Cts. la Bouteille,

Certificats par les personnes suivantes :
Les RR. Mess. J. Raymond, ptre., V.-G. et

Sup. du Collége de St. lyacinthe; Ed. Crevier,
ptre., V.-G. et Suis. du Collégo de Ste.-Marie de
Mounoir, J. S. Derome, ptre.; F.X. Collerette,
Ptre., Sup. du Collége de St. Céusire ; J. Pro-
vençal, curé de St. Césaire; J. S. Taupier, Ptre.,
curé le St. Paul; l'Hon. W. ChaffLrs, membre
du Conseil Législatif; les Docteurs Franchére,
Pinsonneault, Jacques, et par MM. Charles
Couture, Victor Cûté, J.-Bto. Tessier, Delle
Philomène Gauthier, et un grand nombre d'au-
tres personnes.

S'adresser
DR. J. A. CREVIER,

No. 44, Rue Bonsecours.
iffrRéduction libérale faite au commerce.

Craines.

Les machands de la campa8ie
Sont priés de ne pas oublier la

PHARMALIE PICR T & FilS
dans leurs achats du Printemps. Tous les articles

sont de qualité supérieure et à des

PRIX EXCESSIVEMENT BAS.
AUsSt

GRAINES DE CHAMPS, DE JARDINS et de
FLEURS toutes fraiches.

PICAULT & FILS,
PEARMOIENs CHDisTRE,

75, Rue Notrepae.

Huiles et Peintures.

LYMANS, CLARE & CiE.
ÉTAnLIS EN 1803.

M ANUFATUREURS D'HUILE DE LIN,
PEINTURES ET MASTIC.

IMPORTATEURS DE DROGUES ÉTRANGERES,
PEINTURES ET COSILEURS,

HUILES ET BOIS DE TEINTURES.
382, 384 et 381, St. Paul Street,

Montréal.

JOHN MoARTHUR & SON,
IMPORTATEURS ET MARCHANDS D'HUILES,

PEINTURES SECIIES ET 1
L'HUILE, VERNIS, VITRES,

PRODUITS CHIMIQUES,
Marchandises de Marine, Teintures, &c.,

18 Ruc Lemsoine,
MONTIEAL.

R. C. JAMIESON & CIE.,

M ANUFACTURIERS DE VERNIS et D'IMI-
TATION DE LAQUE DE CHINE.

DIPoRTATEURs
D'IlUILES, PEINTURES. COULEURS, THE-

REBENTINES, etc., etc.
No. 3 Halle aux Rlés et No. 6 Rue St. Jean,

M ONTREAL.

im portateurs de den rees colon iales.

J. HUDON & CIE.,

IPORTATEURS ET MARCHANDS1 de -
DENREESCOLONIALEVINR .SPIRIITUEUX

et COMESTIBLES.
Agents pour la célèbre Eau-de-Vie GIsAuD FRkaE.

24, R UE ST. PA UL, et
199 et 201 DEs COMMISSAIRES,

MONTRAL, P.Q.

GAUTIIIER, MAYRAND & CIE.
IMPORTATEURS DE

VINS, SPIRITUEUX, EPICERIES,
MARCHANDS DE

FARINE, LAD
SAINDOUX, etc.

274 et 281, Rie Des Commissssaires,
MONTRE AL.

GAUCHER & TELMOSSE,

IMPORTATEURS DE
DENREES COLONIALES,

VINS ET SPIRITUEUX,
MARCHANDS DE

FARINE, LARD, SAINDOUX, etc., EN OROS
Ro. 200 Rue Si. Paul et 161 Des Commissaires,

MONTREAL.
G. G. GAUCHEFR. L. W. TELMossE.

SENECAL, CADIEUX & FILIATRAULTIMPORTATEURS,
MARCHANDS D'EPICERIE2,

VINS, LIQUEURS. et
PROVISIONS

278, RUE ST. PA UL, et
225 et 227, DES COMMISSAIRES,

MoNTRÉAL, P.Q.

DESMARTEAU & CIE.
MPORTATEURS DE

VINS,L

EPICERIES, etc.,N RO

231 et 233 RuE DES CommissAsiRs,
MONTREAL.

IQUEURS,

C. MELANÇON.

MARCIAND-EPICIER,
191 RUE ST. PAUL, MONTRÉAL.

LA MEILLEURE POUDRE A BOULANGER
QUI EXISTE.

E'S FRIE
Est la seule originale et authentique.

r ELLE NE DESAPPOINTE JAMAIS. "'I

Vendue par tos les Eiciers.
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Fabricants de Chaussures.

N. VALOIS à CIE.,

MANUFACTURITRS ET MARCHANDS DE
ChAUSSURES, EN GROS

26 ET 29 PLACE JACQUES CARTIER,
MONTREAL.

NARCISSE VALOIS. JUDE VALOIS.

G. BOIVIN,
FABRICANT DE CHAUSSURES

"-EIN GROSM
No. 300 RUE ST. PAUL, MONTREAL,

Vend à meilleur marché, pour argent comptant, que
partout ailleurs.

Se, Une visite de la part de messieurs los mr-
chands est respectueusement ,ollioitée dans notre
intérêt mutuel.

I.B. JNr. .&. Ela. TOI.EKO"
MARCHAND TAILEUR

184, Rue Notre-Dame, 184
MONTR EA.

Assurances.

NION COMMERCIALE COMPAGNIE D'AS-
SURANCE DE LONDRES, ANGLE tERRE.-

cavital, 2 MlioneStg.-J)eos en Canada, $150,000.
FEU.-On accorde des polices d'assurance sur

grain et produits de la forme, magasins d'entrepôts,
demeures, magasins et Usines et leurs contenus.
VIE.-Garantio parfaite et taux raisonnable.
Marque*earaeItr igue-Economiodans l'adminis-

tration et bonus libéraux.
Voir exemples dans la proBpectus.

MORLAND, WATSON & CIE.,
Agents Généraux pour le Canada.

FRED. COLE, Secrétaire.
A. TELLIEIL, Sous-Age-it.

Bureaux-385 & 387 Rue St. Paul

W. A. CAMPBELL& CIE.
IMPORTATEURS

El

MARCHANDS EN GROS
CAFES, EPICES, &c.

24, RUE ST. SACREMENT

CANADA CMFE & SPIlC STEAM MILS
525 et à26, RUE LAGAUCHETIERE

XONTREAL.

LE BULLEIN DE NEN YORK
JOUnNAL FINANCIER, COMMERCIAL

Er D'EMIGRATION

PARAIT TOUS LES LUNDIS.

ABONNEXENT POUR LE OANADA:
Un an.............. $8.00
Six mois............ 4.50

Les eommunications relatives au journal et les
remises de valeurs devront étro adrossées au Dirce-
teur du Butieiin de Neiw York 48 Broad Street, ou au
Bureau du Nigoeiant Canadien, batisses de la Oaxtte
Meont réal.

Marcheds de Farines.

BOYER, HUDON & CIE.,

Sucteseurs de Louis BoYER & CIE.,

M ARCHANDS 
DE

GRAINS ET FARINES,
PROVISIONS et EPICERIES,

MO NT R É A L.
L. ALPRONSE DOTES.
FiRwIN IlUDOE.
CSABLES BoTES.

HOSPICE LABELLE & CIE.,

MARCHANDS DE

FARINES, GRAINS ET

No. 10, Rue de Pori,
PROVISIONS,

MONTR EAL.

KIRKWOOD & MORE,

MARCHANDS DE

CEREALES,
FARINES,POISSONS, 

et
HUILES de POISSON,

26 Rue de« Enfants Trouvée,
MONTREAL.

Ferronnerie et Quincaillerie.

C. H. LETOURNEUX,

MPORTATUR doE
i FERRONNERIE,

QUINCAILLERIE,

COUTELLERIE, ko., &c.,

261 à 2&5 Rue St. Paul, (coin de la ruello Vaudrouil)

MONTCÉAL.

MAGASIN CANADIEN DE FERRONNERIES

Ir BET.IVEAU, Importateur de FERRlONNE-
11. RIES et Fabricant de FERBLANTERIES,

ENSEIGNE de UBEGOUINE et du CAJDENAS,
Nos. 193 et 195 Rue St. PulI, MONTREAL. Assorti-
ment complet d'Huiles. Téréientino, Peintures
de toutes sortes. Vitrs de toutes grandeurs, Vernis,
etc.-Aussi: POELES DOUBLE S à un ou doux
fourneaux, POELES DE CUISINE à charbon et à
bois, de fantaisie et autres.

ETABLI EN 1869.

J. T. Le TOURNEUX,
IMPORTATEUR DE

PEINTURESDE TOUTES COULEURS

HUILES, VERNIS,
VERRES A VITRES, MASTIC,

LAMPES, PINCEAUX,
CHEMINEES, ETOUPE,

COLTAR, &., Ae.

VITREs, GLACES DE MIROIRS ET VIrRES DE COULEUR
TAILLEES A DEMANDE.

RECETTES POUR TEIYDRE, &c.

Seul agent pour la Puissance du Canada de la
Graisse Patentée de Dossers pour Essieux.

No. 250, Rue St. Paul, Montreal,

Enseigne de la Lamps. Pineau et Baril de
Peu ture.

MORIN & CIE.,

courtifrs el Comwissionnais,
POUR L'ACEAT ET LA VENTE DE

COMESTIBLES,
EPICERIES,

SPIRITUEUX,

DENREES COLONIALES.
AGENTS POUR LA

Distillerie de Prescott,
COIN de# RUES ST. NJCOLAS et ST. PAUL

MONTREAL.

Dissolution de Societe.
AVIS est par los présentos donné que la Sociéte

qi a ci-devant existé entre les soussigubs comme
Distillateurs, sous les noms et raison de J. P.

WIîsEa & CIE., est expirée parlimitation du temps
au 1e- courant.

Toutes dettes duos à la dite société sont paya-
bles à J. P. W1rsen, et toutes dettes dues par la
dito société seront payées par lui.

Prescott, 10 Juillet 1872.

Signé J. P. WISER.
A. S. EGERT.

Témoin-ALBERT WHITNEY.

Le soussigné a l'honneur de donner avis que
les affaires ci-devant conduites sous le, raison J.
P. Wisor & Cie., seront à l'avenir conduites par
lui, sous son propre nom et à son propre compte.

Signb, J. P. WISER.

Aux Marchands de Vin, et Etablis.e-
ments de Bottelage.

Machin8 Patenlte6 Üni6[86I
PoUR LA

Mise en Bouteille et à Boucher,
Fonctionnant d'elle-merne

DE

CHAS. A. GREGORY
Maintenant en usage ohez tous les Pharma-

ciens, Marchands de Tin et autres.
En vente chez

HUNT & B ROOK,
No. 29 & 31 Rue St. Jean, Montréal.

S. ROUSSEAU
FERBLANTIER & PIOMBIER

No. 337 Rue St. Laurent
110hTfREAL.

luile de Charbon, Lampes,
Cheminees & Bleches de Lampes.

Ordres pour Fournaises à Air Chaud, Ventilateurs,
Refrigérateurs, Fournitures de Poëles, Otc., exécutés
avec diligence. Ordres pour Couvertures prompte-
ment rompiis.

PRIX EXTREMEMENT MODERES.
M. S. RoUsSr.U a été pendant plusiours années

chef d'atelier chez T. Crevier, Rue N'otre-Dame, où
il a acquit une grande expérience dans ce genre

18 Julet.


